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Les paroles  
de Jésus de Nazareth 

 





Préface 

Ce livre est l’aboutissement d’une conversation qui a eu lieu dans les années 80 sur le perron 
de la maison d’un ami. Il décrivait  sa recherche sans relâche d’une illumination spirituelle et d’un 
renouveau. Il se désespérait , après avoir parcouru un aussi long bout de chemin, de constater que 
tant de questions étaient restées sans réponses. Incidemment je lui demandai pourquoi il n’avait 
pas inclus les enseignements de Christ dans sa recherche. Était-ce trop évident par rapport à l’idée 
que nous nous faisions de la recherche ? Il fut surpris par ma suggestion. Il me dit  avoir feuilleté 
le Nouveau Testament d’un bout à l’autre à plusieurs reprises, mais ne s’était  jamais concentré 
sur les paroles de Jésus. 

La nuit tomba et nous nous séparâmes, mais nous commençâmes tous les deux une 
exploration dans la même direction ; lui pour découvrir les paroles de Jésus pour la première fois, 
tandis que je les étudiai à nouveau avec une passion renouvelée. Sous-jacent à ma recherche, je 
sentis grandir ce sentiment que je les connaissais très peu, et que les gens les plus cultivés 
semblaient si peu connaître le contenu du message de Christ, et  qu’il avait  bien peu d’impact sur 
l’Église établie contemporaine. 

Plus je les lisais, plus apparaissaient des contradictions parmi les activités et les programmes 
qu’on exécutait  en son nom. 

Car le message de celui qui s’est appelé lui-même Messie n’est rien s’il n’est une 
confrontation. Exigeant une réponse de la part de ceux qui abordent ses paroles, il s’apparente à 
un appel révolutionnaire lancé à un monde envahi par l’avidité, la haine de soi et le mensonge. Il 
serait  approprié de dire que dans les paroles de Christ réside l’essence du changement. Tandis 
qu’on trouve secours et réconfort dans bon nombre des idées de Jésus, un appel radical, auquel on 
ne peut échapper, ne nous permet pas de rester dans la tiédeur. 

Il est arrivé sur scène avec un message qui ne mettait  pas l’accent sur un Dieu vengeur qui 
détruisait  les méchants, mais sur un Dieu d’amour qui accordait  miséricorde et pardon. Il ouvrit à 
tous l’accès à un royaume qui était  pour l’homme et pour la femme, le Juif ou le Gentil, l’esclave 
et l’homme libre, à condition qu’ils deviennent comme « des petits enfants » et ouvrent leur cœur 
pour reconnaître sa présence parmi eux. Pour autant que sa vue du monde reflète la tradition juive 
de son temps, il nous faut reconnaître que le message dominant est sans précédent, comme, par 
exemple, dans son enseignement sur les femmes, la prière et l’unité avec Dieu. De ses 
enseignements se dégage un concept radical de préoccupation morale pour nos semblables, et de 
sanctification, qui mène à une compréhension en profondeur qui dépasse le rationnel de la loi 
religieuse et qui est un appel lancé à tous et destiné à tous. Ses enseignements s’intègrent 
facilement au langage de nos cœurs et de nos esprits. Vingt siècles plus tard ils touchent, défient 
et guérissent aussi efficacement. Les institutions et les personnalités peuvent paraître, amener une 
diversion et disparaître, mais ses paroles restent comme « … l’étoile du matin qui se lève dans 
nos cœurs ». C’est certainement d’une multitude de manières inattendues – certaines établies, 
certaines subtiles, et  d’autres plus évidentes – que ma quête de compréhension et de mise en 
lumière du message de Jésus a contribué à changer le cours de mon voyage sur terre. 



Un grand nombre de personnes m’ont aidé à assembler ce texte. J’aimerais mentionner 
l’ouvrage important de William Barclay de l’Université de Glascow, Kenneth Scott, Latourette de 
Yale, Willard et Verna Cantelon qui nous ont encouragés, à la fois spirituellement et de façon 
pratique, et la traduction inspirée : La nouvelle alliance de Dieu avec l’homme de l’Université 
d’Oxford. 

J’espère que ce livre vous donnera du courage dans votre quête spirituelle, et  vous conduira à 
la source de l’Esprit  et  à la lumière qui brille dans un monde sombre. Le romancier et essayiste 
Sholom Hash a écrit: «D’autres enseignements ont quelque chose d’essentiel pour un Arabe, un 
Oriental, un Occidental, mais chaque parole de Jésus a quelque chose pour nous tous. Il est 
devenu la lumière du monde.» 

 

Lee Cantelon 





«J’ai baptisé dans l’eau; mais quelqu’un de plus grand que moi vient dont je ne suis pas digne 
de délier les sandales. Il vous baptisera de Saint-Esprit et de feu.» 

Jean-Baptiste 

 

«Il y a un seul Dieu et un seul intercesseur entre nous et Dieu, l’homme, Christ Jésus, qui a 
donné sa vie pour nous obtenir la liberté.» 

Saint Paul 





 

«L’Esprit du Seigneur est sur moi, parce qu’il m’a oint pour proclamer la bonne nouvelle aux 
pauvres; il m’a envoyé guérir les cœurs brisés, annoncer aux captifs la délivrance et aux 
aveugles le recouvrement de la vue, pour renvoyer libres les opprimés, pour proclamer une 
année de grâce du Seigneur.» 

La prophétie d’Ésaïe , 
chapitre 61, versets 1 et 2





Première partie 

QUI DITES-VOUS QUE JE SUIS? 





Le problème de la religion 

Prenez garde, gardez-vous de compter sur la «nourriture» religieuse pour vivre. (1) 

Vous avez certainement oublié les cinq pains qui ont nourri les cinq mille hommes, et les 
douze paniers qui sont restés, ou les sept pains qui ont nourri les quatre mille hommes et tout ce 
qui est resté. Mais je ne vous parle pas de nourriture terrestre. Non, je suis venu vous mettre en 
garde: ne vous nourrissez pas des idées et des faux enseignements de ceux qui font commerce de 
la religion. (2) 

C’est en vain que ces gens m’adorent, alors qu’ils enseignent des doctrines qui ne sont que 
pure invention de l’homme. Ils t iennent tellement à leurs propres superstit ions qu’ils en ont oublié 
les commandements de Dieu.(3) 

Méfiez-vous des faux docteurs qui viennent à vous en habits de brebis. Sous le déguisement 
se cache un loup ravisseur. Ils suivent celui qui est leur chef, le diable, et obéissent à ses désirs. 
Depuis le début c’est un meurtrier et il n’a jamais dit  la vérité, parce qu’il n’y a pas de vérité en 
lui. Quand il ment ça lui ressemble, car c’est un menteur, le père du mensonge. (4) 

À ces escrocs qui prétendent être vos juges je dis: «Que le jugement soit  sur vous, faux 
leaders religieux et docteurs hypocrites! Vous fermez les portes du royaume des cieux, barrant le 
chemin à ceux qui veulent réellement entrer. Vous n’entrez pas vous-mêmes, et vous barricadez 
la route à ceux qui aspirent à entrer. Vous dévalisez les pauvres veuves; et puis, pour cacher vos 
véritables intentions, vous faites de longues prières pieuses. Vous serez damnés. 

Vous parcourez terre et mer pour gagner une seule âme; et quand cette personne est gagnée, 
vous en faites deux fois plus que vous un enfant de l’enfer.» 

Vous prêchez: «Le temple n’est pas important. Ce qui est important c’est le trésor du 
temple!» 

Qu’est-ce qui est le plus important: l’or du trésor, ou le temple qui sanctifie l’or! 
Et vous dites: «L’autel n’est pas important; mais l’offrande qui est dessus est importante.» 
Vous êtes à la fois insensés et aveugles. Qu’est-ce qui est le plus important: l’offrande sur 

l’autel, ou l’autel qui sanctifie l’offrande? 
Celui qui honore l’autel l’honore avec tout ce qui est dessus. Et celui qui honore le temple, 

honore celui qui l’habite. Et ceux qui honorent les cieux, honorent le trône de Dieu et celui qui y 
siège. 

Vous faites des offrandes rituelles, même de la menthe et des herbes qui poussent devant chez 
vous. En même temps vous oubliez ce qu’il y a de plus important dans la loi: le droit , la 
miséricorde et la foi; c’est ça que vous devriez pratiquer. 

Votre vision ne va plus loin que le bout de votre nez. Vous filtrez le moucheron qui est dans 
votre vin et vous êtes prêts à avaler un chameau. Puis vous purifiez l’extérieur de la coupe et du 
plat, alors qu’il subsiste à l’intérieur une épaisse couche de rapine et de saleté. Être aveugle à ce 
point! Occupez-vous d’abord du gâchis qui est en vous; l’extérieur alors sera propre. 



Faux prophètes! Dans votre hypocrisie vous n’êtes que des sépulcres blanchis qui semblent 
beaux au dehors mais qui à l’intérieur sont pleins de mort et d’ossements. Vous pouvez 
impressionner les gens par votre apparence de justice, mais à l’intérieur vous êtes remplis 
d’hypocrisie et de péché. Où est votre foi vous qui vivez pour être loués par vos semblables, et ne 
cherchez jamais la louange qui vient de Dieu seul? (5) 

Vous bâtissez des monuments aux prophètes, et  mettez des fleurs sur les tombes des justes, et 
vous dites: «Si nous avions vécu aux jours de nos ancêtres, nous n’aurions jamais permis que leur 
sang innocent soit  versé.» 

Vous témoignez contre vous-mêmes! Vous êtes les enfants de ceux qui ont tué les prophètes, 
et  maintenant vous surpassez même les œuvres de vos ancêtres. 

Serpents, race de vipère, comment espérez-vous échapper au jugement de l’enfer? Prenez 
garde, je vous envoie des prophètes, des sages et des docteurs : et  vous allez tuer et crucifier 
certains d’entre eux ; et  d’autres, vous allez les battre et les persécuter de ville en ville. (6) 

Quelle hypocrisie! Ésaïe avait  raison quand il prophétisait  sur vous en disant : «Ces gens 
s’approchent de moi en paroles et m’honorent du bout des lèvres; mais leur cœur est loin de moi.» 
(7) 

Vous vous justifiez aux yeux de vos communautés ; mais Dieu connaît votre cœur : car ce qui 
est hautement estimé par l’homme est une abomination aux yeux de Dieu. (8) 

Prenez garde: beaucoup viendront de l’Orient et de l’Occident, et  s’assiéront avec Abraham, 
Isaac et Jacob dans le royaume des cieux. Mais ceux qui auraient voulu entrer dans le royaume 
seront jetés dans les ténèbres extérieures. Si votre justice n’excède pas la propre justice de ceux 
qui se prétendent religieux, vous ne mettrez pas le pied dans le royaume des cieux. (9) 



La lumière  
qui a éclairé le monde 

Je suis venu pour être la lumière du monde afin que quiconque croit en moi ne demeure pas 
dans les ténèbres. Je suis la lumière qui a éclairé le monde; ceux qui me suivent ne 
marcheront plus dans les ténèbres, mais vivront dans la lumière. (1) 

Et voici le jugement: qu’une lumière si brillante soit  venue dans ce monde si sombre. 
Cependant les habitants de cette terre préfèrent les ténèbres à la lumière parce que leurs actes sont 
le fruit  de l’égoïsme et de l’avidité. C’est bien comme ça: ceux qui abandonnent leur vie au mal 
haïssent la lumière de la vérité, craignant que leurs actes soient amenés à la lumière et 
condamnés; alors que ceux qui pratiquent la vérité marchent avec assurance dans la lumière pour 
que leurs actes soient vus, car leurs œuvres plaisent à Dieu. (2) 

Vous êtes allés au désert pour voir Jean-Baptiste le prophète. Il vous a témoigné de la vérité. 
Il était  lui-même une lumière brillante et vous vouliez, au moins pour un temps, vous réjouir de 
cette lumière. Mais j’ai un témoin plus grand que Jean: l’œuvre que le Père m’a donné à 
accomplir, et  que je fais, est la preuve qu’il m’a envoyé. 

Si je n’accomplis pas les œuvres de mon Père, alors vous êtes libres de ne pas me croire. Mais 
si je fais ces œuvres, même si vous ne croyez pas en moi, croyez aux œuvres que j’accomplis; 
afin que vous sachiez et croyiez que le Père est en moi et que je suis en lui. Je dois faire les 
œuvres de celui qui m’a envoyé tandis qu’il fait  jour parce que la nuit  vient vite où personne ne 
pourra plus travailler. (3) 

La lampe du corps c’est l’œil: si votre œil est sain, votre vie entière sera illuminée, mais si 
votre œil est occupé au mal, votre vie entière sera dans les ténèbres; et si ce sont les ténèbres qui 
remplissent votre vie, combien grandes et terribles seront ces ténèbres. (4) 

N’y a-t-il pas au moins douze heures pendant lesquelles il fait  jour ? Si vous marchez de jour 
vous ne trébuchez pas, grâce à la lumière qui vous environne. Si cependant vous marchez de nuit, 
vous tomberez, parce qu’il n’y a pas de lumière pour vous guider. Croyez en la lumière pour 
devenir «des enfants de lumière». Marchez tandis que vous avez la lumière, car les ténèbres vont 
vite s’abattre. Ceux qui marchent dans les ténèbres sont perdus. Si un aveugle conduit un autre 
aveugle, ils vont tomber tous les deux. (5) 

Vous n’allumez pas une chandelle pour la couvrir avec un vase, ou la mettre sous le lit ; mais 
vous la placez plutôt sur un chandelier, pour que votre invité, entrant dans la maison, y voie clair. 
Vous n’allumez pas non plus une chandelle pour la mettre sous un panier, mais vous la mettez 
plutôt sur un chandelier pour éclairer tous ceux qui sont dans la maison. Ne réalisez-vous pas que 
vous êtes la lumière du monde? Vous êtes comme une ville construite sur une colline qui ne peut 
pas ne pas être vue. Que votre lumière brille devant tout le monde, qu’ils puissent voir vos bonnes 
œuvre et glorifier votre Père qui est dans les cieux. Car ce que vous faites en secret sera 
finalement révélé, et ce qui semble caché sera un jour diffusé au loin et largement. Ce que je vous 
dis maintenant en privé, proclamez-le publiquement, et  les murmures de l’Esprit  que vous 
percevez, criez-les sur les toits. (6) 





La révélation 

Le temps est venu où le Fils de l’homme sera révélé et glorifié. (1) 

Je ne suis pas venu chercher ma gloire; mais il y en a un qui cherche à me glorifier, et  il juge 
ceux qui me rejettent. (2) 

Il est écrit  dans vos lois terrestres que le témoignage de deux témoins est vrai. De la même 
façon, je rends témoignage de moi-même, et le Père qui m’a envoyé rend aussi témoignage de 
moi. Je sais que le témoignage qu’il a donné de moi est vrai. À cause de cela, je ne requiers 
l’approbation d’aucune autorité terrestre. (3) 

Celui dont les paroles viennent de lui-même cherche sa propre gloire, mais celui qui travaille 
pour la gloire et l’honneur de celui qui l’a envoyé est dans la vérité, il n’y a rien de faux en lui. 
(4) 

Je ne suis pas venu vers vous pour mon propre compte, mais j’ai été envoyé par celui qui est 
la vérité. Je ne suis pas descendu des cieux pour faire ma volonté mais la volonté du Père qui m’a 
envoyé. Je suis né et je suis venu dans ce monde dans ce but: être un témoin vivant de la vérité. 
Ceux qui aiment la vérité me suivent. (5) 

Mon Père et moi nous sommes un. En son nom je suis venu vers vous pour que vous ayez la 
vie, et  que vous l’ayez en abondance. (6) 

Toute autorité m’a été donnée, à la fois sur terre et au ciel. Je vous donne la vie éternelle, les 
clés du royaume des cieux, et puissance sur tout le pouvoir de l’ennemi. Que votre cœur donc ne 
se trouble pas ou ne s’effraye pas; je vous donne ma paix, une paix qui surpasse de beaucoup 
celle que le monde peut vous donner. Vous connaîtrez la vérité, et  la vérité vous rendra libres; et 
si le Fils de Dieu vous rend libres, vous le serez réellement. Je vous dis ceci pour que vous 
puissiez avoir la foi pour croire et être transformés. (7) 

C’est la volonté de Dieu qui m’a envoyé: que celui qui regarde le Fils et croit  en lui reçoive la 
vie éternelle; et si vous croyez en moi, je vous ressusciterai au dernier jour. Croyez-vous au Fils 
de Dieu? C’est lui qui vous parle. (8) 



La parole vivante 

Le Père qui m’a envoyé m’a commandé lui-même ce que je dois dire. Je sais que ses paroles 
conduisent à la vie éternelle. Ainsi, ce qu’il me demande de dire, je le dis. (1) 

Ces paroles que je prononce ne sont pas de moi, mais viennent du Père qui m’a envoyé. Ceux 
qui écoutent les paroles que je prononce, et croient en celui qui m’a envoyé, auront la vie 
éternelle; ils ne seront pas condamnés mais passeront de la mort à la vie. (2) 

Écoutez: l’heure vient, et  elle est déjà venue, où les morts entendront la voix du Fils de Dieu, 
et quiconque entendra sa voix vivra. (3) 

Vous sondez les anciens écrits des prophètes parce que vous aspirez à trouver la vie éternelle. 
Ils rendent constamment témoignage de moi ; et  cependant vous hésitez à venir à moi alors que 
vous pourriez trouver la vie que vous cherchez. (4) 

Même s’il ne vous est pas apparu personnellement, ou ne vous a pas parlé de façon audible, le 
Père a rendu témoignage de moi. Mais en refusant de me croire, moi qui ai été envoyé vers vous 
par mon Père, vous fermez vos oreilles à la voix même de Dieu. (5) 

Comment se fait-il que certains d’entre vous disent, regardant celui que le Père a mis à part 
comme son propre Fils et envoyé dans le monde: «Il blasphème parce qu’il dit: ‘Je suis le Fils de 
Dieu’»? (6) 

Je vous dis maintenant: Je suis le chemin, la vérité, la vie; nul ne peut connaître le Père si je 
ne le lui présente. Seul l’Esprit  donne la vie. Votre corps terrestre vieillit  et  va finalement 
disparaître, mais les paroles que je vous dis sont esprit  et  vie. (7) 

Je ne juge pas celui qui entend ces paroles et ne croit  pas ; car je ne suis pas venu juger le 
monde, mais le sauver. Sachez cependant: ceux qui me rejettent et rejettent mes paroles en 
rendront compte; la vérité que j’ai prononcée sera votre juge au dernier jour. (8) 

Sûrement les cieux au-dessus de vous, et la terre sous vos pieds, passeront un jour ; mais les 
paroles que j’ai prononcées ne passeront jamais. (9) 

 



Le Père 

Que pensez-vous de Jésus-Christ? De qui est-il le Fils? (1) 

Personne ne sait  qui est le Fils de Dieu, si ce n’est le Père dans les cieux; et personne ne peut 
savoir qui est le Père, si ce n’est le Fils, et  ceux à qui le Fils le révélera. Jusqu’à maintenant vous 
ne l’avez pas connu comme moi; mais je suis venu, envoyé par lui pour vous. (2) 

Celui qui m’a envoyé est ici avec moi maintenant. Il ne m’a pas laissé seul, car je fais 
toujours ce qui lui plaît . En fait , vous qui m’avez vu, vous avez vu le Père; alors pourquoi 
continuez-vous de dire: «Révèle-nous Dieu?» Ne croyez-vous pas que je suis un avec le Père et 
que le Père est un avec moi? (3) 

Mon Père et moi sommes un. Tout ce qu’a le Père m’appartient. Je suis venu du Père dans ce 
monde; je laisserai à nouveau ce monde et retournerai à mon Père.(4) 

Car le Fils ne peut rien faire de lui-même, mais fait  seulement ce qu’il voit  faire au Père. Le 
Père aime le fils, et  lui a révélé son plan universel; et  vous serez témoins même de plus grands 
miracles que ceux que vous avez déjà vus. Tout comme le Père ressuscite les morts, et  donne une 
nouvelle vie, ainsi le Fils donnera une nouvelle vie à celui qui le voudra. (5) 

Encore une fois, je ne peux rien faire de moi-même; je juge seulement comme Dieu me guide; 
et mes voies sont parfaites, parce que je cherche, non ma propre volonté, mais la volonté du Père 
qui m’a envoyé. Tout comme le Père a le pouvoir de donner la vie, le Fils a le don de vie, et  
autorité lui a été donnée pour exécuter le jugement, par ce qu’il est le Messie, le Fils de 
l’homme.(6) 

Je vous ai dit  ceci depuis le début: il y a tant de choses dans vos vies que je pourrais 
condamner, mais je suis venu avec un autre message, qui m’a été donné par celui qui est la vérité. 
C’est le message que je donne au monde. (7) 

Quand, finalement, vous élèverez le Fils de l’homme (sur la croix), vous saurez qui je suis, 
réalisant que je n’ai rien fait  selon mon propre plan ou de ma propre autorité, mais que je vous ai 
transmis les paroles que le Père m’a demandé de proclamer. (8) 

 



Le bon berger 

Sois sans crainte, petit troupeau; car votre Père a trouvé bon de vous donner le royaume. (1) 

Je suis le bon berger. Je connais mes brebis, et  elles me connaissent, comme le Père me 
connaît, et  comme je connais le Père. Je donne ma vie de plein gré pour mes brebis. Mes brebis 
connaissent ma voix. Je connais chacune d’elles par son nom et elles me suivent. Je leur donne la 
vie éternelle. Elles ne périront jamais et personne le les ravira de ma main. Mon Père, qui me les a 
données, est plus grand qu’aucun royaume ou puissance; et aucune force ne peut arracher même 
la plus faible de mes brebis de sa main puissante. Il y a encore beaucoup de brebis qui 
m’appartiennent qui sont hors de l’enclos: je dois les rassembler également. Elles aussi se 
réjouiront au son de ma voix; elles feront partie d’un grand pâturage, avec un seul berger qui 
prendra soin d’elles nuit et  jour. (2) 

Celui qui entre par la porte principale de l’enclos est le berger des brebis. Le portier lui ouvre 
la porte, et  les brebis se réjouissent au son de sa voix. Il appelle chacune d’elles par son nom et 
les conduit vers de verts pâturages. Quand il mène paître les brebis il marche devant elles. Elles le 
suivent, réconfortées par ses paroles. Elles ne suivront pas un étranger; mais plutôt elles 
s’enfuiront si elles entendent une voix étrangère. (3) 

Je suis le bon berger; je donne ma vie pour mes brebis. Le mercenaire n’est pas un vrai 
berger. Il ne s’occupe pas des brebis comme si elles lui appartenaient; et  quand il voit  venir le 
loup il s’enfuit , laissant les brebis sans protection. Le loup les attrape et elles sont dispersées. (4) 

Je suis la porte de la bergerie. Ceux qui essayent d’entrer dans cet enclos par un autre moyen 
ne sont que des voleurs et des brigands. Beaucoup d’imposteurs sont venus avant moi, mais les 
brebis ne les ont pas reconnus ni suivis. Je suis la porte. Entrez par cette porte et vous serez à 
l’abri, libres d’entrer et de sortir et  de trouver de la nourriture. (5) 

Cette terre subit constamment la corruption, la mort et la destruction; mais je suis venu 
renverser le cours des choses. Je suis venu pour que vous puissiez découvrir la vraie signification 
de la vie et être bénis. (6) 

 



Nourriture pour l’âme 

Il est écrit: «L’homme ne vivra pas de pain seulement, mais de toute parole qui sortira de la 
bouche de Dieu. (1) 

Je suis le pain de vie: si vous venez à moi, vous n’aurez plus jamais faim spirituellement et si 
vous croyez en moi, vous n’aurez plus jamais soif spirituellement. Debout! Prenez le pain vivant 
qui est descendu du ciel: si vous mangez de ce pain, vous vivrez à jamais. Le pain que je vous 
donne, c’est ma vie, que je donne pour la vie du monde. Je suis le pain de vie descendu du ciel, 
afin que vous jouissiez d’une nourriture spirituelle, et  que, grâce à lui, vous receviez la vie 
spirituelle et que vous ne mourriez pas. (2) 

Vous dépensez toute votre énergie pour la nourriture qui périt; au lieu de cela recherchez la 
nourriture qui dure éternellement. C’est la nourriture que je veux vous donner, car Dieu le Père 
m’en a donné le pouvoir. (3) 

Vous avez entendu comment vos ancêtres ont mangé la manne quand ils étaient dans le 
désert; mais c’était  il y a longtemps, et maintenant ils sont morts. Moïse ne pouvait pas vous 
donner le véritable pain qui descend du ciel que mon Père vous donne. Car le pain de Dieu est 
celui qui est descendu du ciel et qui donne la vie au monde. (4) 

Si vous compreniez le don de Dieu, vous demanderiez que je vous donne aussi de l’eau vive; 
car quiconque boit de l’eau naturelle aura bientôt soif, mais celui qui boit  de l’eau que je donne 
découvrira une source qui jaillira en lui, débordant de vie éternelle. (5) 

Avez-vous soif spirituellement? Venez à moi et buvez; car ceux qui croient en moi, comme il 
est écrit: «De leur être profond couleront des fleuves d’eau vive.»(6) 



 

Deuxième partie :  

LE NOUVEAU ROYAUME 
 





Le royaume des cieux 

Depuis le temps de Jean-Baptiste jusqu’à maintenant le royaume des cieux a puissamment 
avancé et grand est le nombre de ceux qui se sont saisis de sa vérité par la violence et dans le 
désespoir. (1) 

Le royaume des cieux est comme le champ de blé d’un fermier, ensemencé avec une bonne 
semence. Une nuit, pendant que le fermier dormait, son ennemi est venu semer de l’ivraie au 
milieu du blé et s’est enfui. Quand, au bout d’un temps, les premières tiges ont levé, les 
mauvaises herbes sont apparues aussi. Voyant ceci, les serviteurs du fermier sont revenus, et, tout 
désolés, lui ont dit: «Maître, n’avons-nous pas semé du bon grain dans ton champ? Pourquoi y a-
t-il toute cette ivraie? 

Le fermier répondit:  
– C’est un ennemi qui a dû faire cela. 
– Est-ce que nous essayons de l’enlever, demandèrent les serviteurs? 
– Non, répondit le fermier. Si vous arrachez l’ivraie vous allez déraciner en même temps le 

blé. Laissez-les croître ensemble jusqu’à la moisson; au moment de la moisson je donnerai des 
instructions aux moissonneurs: Rassemblez d’abord l’ivraie, et  faites-en des gerbes pour les 
brûler. Puis rassemblez le blé et mettez-le dans mon grenier.» 

Celui qui a semé la bonne semence c’est le Fils de l’homme. Le champ c’est le monde. La 
bonne semence ce sont les enfants du royaume, tandis que l’ivraie représente ceux qui ont été 
trompés par le méchant. L’ennemi qui a planté les mauvaises herbes c’est le diable. La moisson 
c’est la fin du monde, et les moissonneurs ce sont les anges. Tout comme l’ivraie a été mise en 
gerbes et brûlée au feu, ainsi en sera-t-il à la fin de cet âge. Le Fils de l’homme enverra ses anges, 
et ils rassembleront tout ce qui a été une occasion de chute pour l’humanité et ceux qui vivent 
sans loi hors du royaume; il les enverra en exil en un lieu de pleurs et de tourment. Alors les 
justes brilleront comme le soleil dans le royaume de leur Père. Si vous avez des oreilles pour 
entendre, écoutez ces paroles. (2) 

Tout royaume divisé contre lui-même est condamné; et toute ville ou toute maison divisée 
contre elle-même finira par tomber. De la même façon, si Satan combat contre lui-même, il est 
divisé contre lui-même. Comment, alors, son royaume pourrait-il subsister? 

On ne peut rien arracher au royaume de Satan sans commencer par lier ce dernier. Si je chasse 
les démons et accomplis des signes et des prodiges étant l’allié de Satan, alors, par quelle 
puissance vos fils font-ils de même? Qu’ils soient vos juges: ils peuvent régler cette question avec 
vous. Si, cependant, vos enfants et moi-même chassons les démons par l’Esprit  de Dieu, alors le 
royaume de Dieu est venu vers vous. (3) 

N’avez-vous jamais lu dans les Écritures: «La pierre qu’avaient rejetée les bâtisseurs est 
devenue la pierre d’angle, la principale; c’est l’œuvre du Seigneur et c’est une merveille à nos 
yeux»? Je vous le dis, le royaume de Dieu vous sera enlevé, vous qui écoutez sans rien faire, et  
sera donné à un peuple qui travaille à porter du fruit  dans sa vie. (4) 



Faites attention à la façon dont vous traitez ce message : car tous les péchés des hommes 
peuvent être pardonnés ainsi que leurs blasphèmes. Mais il n’y a pas de réconciliation possible 
pour ceux qui, prenant le mauvais pour le bon et le bon pour le mauvais, blasphèment contre le 
Saint-Esprit . Cette transgression est éternelle. Prêtez attention à ces paroles: car les hommes de 
mauvaise vie et les prostituées entreront avant vous dans le royaume des cieux. Ils ont entendu 
l’appel à la vie et se sont tournés vers Dieu. Les hommes pieux, d’un autre côté, ont entendu 
l’appel et se sont détournés délibérément. (5) 

Ce n’est pas en répétant: «Seigneur, Seigneur» que vous entrerez dans le royaume des cieux, 
mais en faisant la volonté de mon Père qui est dans les cieux. 

Qu’arriverait-il si vous alliez frapper à coups redoublés à la porte d’un personnage important 
de votre ville, tard dans la nuit , après que le propriétaire soit  allé se coucher, et  crier: «Ouvrez-
moi, je veux entrer»? 

Le propriétaire répondrait: «Va-t’en, je ne sais pas qui tu es.» 
Si vous insistiez en protestant: «Mais j’ai mangé dans les mêmes restaurants que vous, et je 

vous ai entendu enseigner dans nos rues.» Il répondrait  seulement: «Écoute-moi bien; je t’ai dit 
que je ne te connaissais pas. Laisse-moi en paix!» 

Au jour du jugement beaucoup viendront et diront: «Seigneur, Seigneur, n’avons-nous pas 
prophétisé en ton nom, et n’avons-nous pas chassé des démons en ton nom et accompli de 
nombreuses merveilles en ton nom?» 

Alors je leur dirai: «Éloignez-vous de moi, je ne vous ai jamais connus. Vous avez passé 
votre vie faisant le mal.» (6) 

Je vous enseigne avec ces paraboles. Ils vous est donné de connaître les mystères du royaume 
des cieux.(7) 

Voici une autre histoire pour illustrer le royaume des cieux : Il y avait  une fois un riche 
négociant qui s’apprêtait  à partir dans un pays lointain. Avant de partir il appela ses trois associés, 
et  leur demanda de gérer son capital pendant son absence. Il laissa cinq actions à l’un, deux de 
moins à un autre, et  au troisième une action de moindre importance. Il donna à chacun des 
responsabilités selon leur habileté. 

L’associé qui avait  eu cinq actions à gérer se mit immédiatement à acheter et vendre, et ne mit 
pas longtemps à doubler la mise, de sorte qu’il eut dix actions. Le deuxième associé fit  de même. 
Il investit  avec les deux actions qui lui avaient été confiées, et lui aussi obtint le double de leur 
valeur. Mais le troisième associé était  craintif. Il mit l’action dans une boîte et l’enfouit dans le 
sol. Il la laissa de peur qu’elle ne soit  perdue ou volée.  

Bien des mois plus tard, cet homme riche revint de voyage. Il convoqua ses associés pour 
qu’ils rendent compte de la gestion de son argent.  

Le premier associé lui dit  comment il avait  investi l’argent des cinq actions pour en obtenir 
dix. L’homme riche lui dit  alors: «Tu as très bien fait  et  tu as été fidèle. Parce que tu as mérité la 
confiance pour ces cinq actions je vais t’en confier de beaucoup plus importantes. Tu peux 
endosser cette responsabilité dès aujourd’hui.» 

Puis il appela le second associé qui dit: «Tu m’as demandé de m’occuper de deux actions ; 
maintenant j’en ai quatre.» 

Entendant ceci, l’homme riche répéta ce qu’il avait  dit  au premier associé: «C’est bien, tu as 
été fidèle en gérant deux petites actions. Je vais t’en confier beaucoup. Retourne heureux à ton 
travail.» 

Finalement, le troisième associé fut appelé. Il dit: «Je vous ai toujours considéré comme un 
homme dur. Vous faites du profit  avec l’argent des autres; j’ai pensé que tout ce que vous feriez 
serait  de prendre le bénéfice que j’aurais t iré de ma seule petite action. Aussi l’ai-je enfouie dans 



le sol et laissée là jusqu’à votre retour.» 
À ceci l’homme riche répondit: «Insensé, tu sais comment je gère mes affaires. Tu aurais pu 

au moins mettre l’argent à la banque et en tirer un intérêt. Tu n’avais qu’une action à gérer et tu 
l’as mise dans le sol. Maintenant même ceci te sera enlevé et donné à celui qui a agi avec sagesse. 
Qu’est-ce qui te reste si ce n’est chagrin et regret?» 

Dans le royaume des cieux, ceux qui utilisent ce qu’ils possèdent, peu importe si cela leur 
semble insignifiant, recevront encore et encore, et auront en abondance; mais ceux qui agissent 
par crainte, ou sont infidèles même dans les moindres choses, finiront par tout perdre. (8) 

On peut encore illustrer le royaume des cieux avec l’histoire du propriétaire fermier qui sortit 
de bonne heure pour embaucher des ouvriers à sa vigne. Ayant vu des compagnons habiles, il 
convint avec eux du salaire d’une pièce d’argent par jour. Puis ils les envoya à sa vigne.  

Un peu plus tard ce matin là, vers neuf heures, il revint en ville, et  voyant un groupe 
d’ouvriers oisifs sur la place du marché, il leur dit: «Allez travailler à ma vigne et je vous paierai 
un bon prix.» 

À midi, le fermier revint en ville, puis à trois heures de l’après-midi, et  chaque fois il 
embaucha ceux qui étaient désœuvrés pour travailler à sa vigne. Finalement, vers cinq heures de 
l’après-midi, il revint une dernière fois. Là il trouva quelques traînards sans emploi. Il leur 
demanda: «Pourquoi restez-vous ici sans rien faire?  

Ils répondirent:  
– Parce que personne ne nous a embauchés. 
– Allez, dit-il, j’ai encore du travail pour vous dans ma vigne.» 
Quand vint le soir, le fermier dit  au contremaître de la vigne: «Appelle les ouvriers qui sont à 

la vigne, et donne-leur leur dû, en commençant par les derniers et en finissant par ceux que j’ai 
embauchés aujourd’hui.» 

Ceux qui avaient été embauchés à cinq heures s’avancèrent, et  chacun reçut une pièce 
d’argent. Voyant ceci, ceux qui avaient été embauchés tôt le matin s’imaginaient qu’ils allaient 
recevoir davantage. Quand ils s’avancèrent, cependant, ils reçurent aussi une pièce d’argent 
chacun. 

Immédiatement ils se mirent à se plaindre au propriétaire fermier: «Ceux qui ont été 
embauchés tard cet après-midi ont à peine travaillé une heure, et vous leur avez donné le même 
salaire. Nous avons fait  le plus gros du travail pendant les heures les plus chaudes de la journée. 

Mais le propriétaire leur répondit: 
– Mes amis, je ne vous ai rien fait  de mal. N’avions-nous pas convenu d’une pièce d’argent 

par jour? Aussi prenez ce qui vous revient, et  allez votre chemin. J’ai choisi de donner à ceux que 
j’ai embauchés à la fin de la journée le même salaire que vous. N’ai-je pas le droit  de faire de 
mon argent ce qui me semble bon? Est-ce que ma générosité et ma bonté suscitent en vous de 
l’envie?» 

Ceci aussi est une parabole qui parle du royaume des cieux; car je vous dis: les derniers seront 
les premiers et les premiers les derniers. Beaucoup sont appelés mais peu sont élus.(9) 

Le royaume des cieux est comme un trésor enterré dans un champ. Un jour un homme le 
découvre. Immédiatement il le recouvre. Plein de joie il vend tout ce qu’il a – considérant que 
c’est un petit  sacrifice – pour acheter ce champ.(10) 

Ceux qui entrent dans le royaume des cieux, ce sont ceux qui n’ont laissé aucune 
préoccupation terrestre les retenir. Comme le marchand qui avait  cherché toute sa vie une perle de 
grand prix, ils avaient tout sacrifié avec joie pour s’emparer d’un tel trésor: la vie nouvelle, une 
nouvelle manière de penser, l’espérance dans ce monde et le monde à venir.(11) 

Le royaume de Dieu progresse selon un plan divin. Le fermier ensemence ses champs, et 



quand il a fini son travail, il va se coucher. Tous les jours il se lève et travaille jusqu’à ce qu’il 
fasse sombre. Et pendant ce temps là, le processus naturel commence, les semences germent et se 
mettent à pousser, une synthèse qui dépasse la compréhension de l’homme tant elle est complexe; 
d’abord apparaît  une tige tendre, puis un épis de blé, puis la moisson arrivée à maturité; et 
finalement le fermier prend sa faucille car le temps de la moisson est venu.(12) 

Le royaume de Dieu est comme un graine de moutarde plantée dans un champ. Bien qu’elle 
soit  une des plus petites semences, elle devient une grande plante, presque aussi haute qu’un 
arbre, et les oiseaux peuvent venir y trouver abri. Il est comme une pincée de levure qu’on utilise 
pour faire le pain. Même mélangée à une grande quantité de farine, elle soulève toute la pâte.(13) 

Finalement le royaume de Dieu peut se comparer au filet d’un pêcheur qui est jeté dans l’eau 
et attrape toutes sortes de poissons. Quand il est plein, le pêcheur le tire sur le rivage. Là on 
ramasse le poisson qui est bon pour le mettre dans des paniers et on met de côté celui qui est 
mauvais. Ainsi en sera-t-il à la fin de cet âge, les anges viendront et sépareront les méchants des 
enfants de Dieu, jetant les méchants dans le feu, dans un lieu de souffrance et de chagrin.(14) 

Je vous ai envoyés pour bénir les autres, sans biens matériels, sans argent ou soutient dont 
vous dépendriez. Avez-vous jamais manqué de quelque chose ? Ne vous souciez pas du 
lendemain, car celui-ci prendra soin de lui-même. Véritablement il y a assez pour chaque jour 
sans que vous vous préoccupiez de l’avenir. Lequel d’entre vous, en y réfléchissant bien, peut 
ajouter un centimètre à sa taille?(11) 

Regardez voler les oiseaux: ils ne se font pas de souci! Ils ne veillent pas jusque tard dans la 
nuit  en pensant au jour à venir, car votre Père céleste s’assure qu’ils soient nourris. Ne savez-vous 
pas qu’il se soucie de vous autant que des oiseaux?(16) 

Est-ce qu’on ne vend pas deux moineaux au marché pour quelques francs? Et pourtant aucun 
ne tombe à terre sans que votre père céleste ne le sache! Alors cessez d’avoir peur. Vous avez 
plus de valeur qu’une volée de moineaux. Même les cheveux de votre tête sont comptés.(17) 

Pourquoi vous faites-vous du souci au sujet du vêtement? Regardez les lys des champs. Ils 
poussent naturellement, sans effort. Même le roi Salomon dans toute sa gloire n’était  pas vêtu 
dans la magnificence de l’une de ces fleurs. Si Dieu se préoccupe des fleurs sauvages, de ce qui 
est là aujourd’hui mais servira demain à faire du feu, ne se préoccupera-t-il pas bien plus de vous? 
Comment pouvez-vous avoir si peu de foi?  

Alors arrêtez de dire: «Qu’allons-nous manger? Qu’allons nous boire? Aurons-nous de quoi 
nous habiller? C’est comme cela que pensent ceux qui n’ont pas la foi, qui sont toujours anxieux. 
Détendez-vous! Votre Père céleste sait  que vous avez besoin de toutes ces choses et davantage. 

Cherchez d’abord le royaume de Dieu et sa justice et tous vos besoins seront pourvus.(18) 

 



Le commandement royal 

Le plus important de tous les commandements est celui-ci: tu aimeras le Seigneur Dieu de 
tout ton cœur, de toute ton âme, de toute ta pensée et de toute ta force. (1) 

Que le deuxième commandement soit: tu aimeras ton prochain comme toi-même.(2) 

C’est mon commandement: que vous vous aimiez les uns les autres comme je vous ai aimés! 
Il n’y a pas de plus grand commandement que cela. Personne n’a de plus grand amour que celui 
qui est prêt à donner sa vie pour ses amis!(3) 

Celui qui méprise même le plus petit  de ces commandements, sera le plus petit  dans le 
royaume des cieux. Mais celui qui s’y conforme et enseigne aux autres la joie de les respecter, 
sera appelé grand dans le royaume des cieux. Je vous ai dit  toutes ces choses pour que ma joie 
soit  en vous et qu’elle soit  totale.(4) 

Sûrement vous avez entendu dire: «Il est normal d’aimer ses amis et de haïr ses ennemis.» 

Mais je vous dis: «Aimez vos ennemis, bénissez ceux qui vous maudissent. Faites du bien à 
ceux qui vous haïssent. Priez pour ceux qui vous méprisent et vous persécutent. En faisant cela 
vous serez les enfants de votre Père qui est dans les cieux. C’est lui qui fait  se lever le soleil sur 
les méchants comme sur les bons, et qui envoie la pluie sur le juste et sur l’injuste. Si vous aimez 
seulement ceux qui vous aiment, quel bien y a-t-il à cela? Même les gens malhonnêtes en font 
autant. Si vous êtes hospitaliers pour vos amis où est votre mérite?(5) 

Mais plutôt aimez-vous les uns les autres comme je vous aimés. En faisant cela chacun verra 
que vous êtes mes disciples parce que vous êtes remplis d’un amour désintéressé. Ne vous y 
trompez pas, si quelqu’un m’aime vraiment vous le saurez. Cette personne vivra en conformité 
avec ma parole, honorée de mon Père et bénie par l’évidence de la communion avec lui. Si vous 
écoutez ce que je vous dis et le faites, et  si vous m’aimez, mon Père vous aimera et je vous 
aimerai. Nous viendrons et ferons notre demeure en vous, dans votre cœur.(6) 

Mon père vous aime parce que vous avez cru en moi et cru que je suis venu de la part de 
Dieu. Gardez cet amour. Gardez mes paroles, et  vous vivrez dans cet amour; je garde les 
commandements de mon Père, et c’est ainsi que je demeure dans son amour.(7) 

Un homme allait  de Jérusalem à Jéricho. En route, il fut attaqué par des voleurs qui le 
dépouillèrent, le battirent, le laissant à moitié mort. Un prêtre passait  par hasard par là. Mais, 
voyant ce pauvre homme, il passa de l’autre côté de la route.  

Peu de temps après, un homme religieux passa par là. Il jeta un œil sur la victime et se 
dépêcha de partir.  

Finalement un Samaritain, un homme méprisé à cause de sa race, s’approcha. Quand il vit le 
blessé il fut pris de compassion pour lui, et , déchirant son propre vêtement pour en faire des 
bandes, il pansa ses blessures, les oignant d’huile et de vin. Puis il le mit délicatement sur sa 



mule, et l’amena jusqu’à une auberge. Là il s’assura qu’on s’occuperait  bien de lui.  
Le matin du départ, il paya l’aubergiste et dit: «Occupe-toi de lui, et  quand je reviendrai je te 

rembourserai.» 
Lequel de ces trois, à ton avis, s’est comporté comme le prochain qui était  tombé aux mains 

des voleurs? 
Allez, comportez-vous comme cet homme bon de Samarie.(8) 





Troisième partie 

LES GRANDES LEÇONS  
 





La nouvelle doctrine 

Celui qui entend mes paroles et les met en pratique est sage et construit sur le roc.(1) 

La pluie est tombée, les torrents sont venus. Les vents ont soufflé sur cette maison, et elle est 
restée debout: car elle est construite sur le roc. 

Mais quiconque entend mes paroles porteuses de vie, et  les rejette construit  sur le sable. La 
pluie tombe, les torrents viennent et les fondations cèdent. La maison s’est effondrée et grande a 
été sa ruine. (2) 

Deux hommes sont venus au temple pour prier, l’un orgueilleux, imbu de lui-même, l’autre, 
un collecteur d’impôts, connu pour sa malhonnêteté. L’homme orgueilleux faisait cette prière: «Je 
te remercie Dieu de ce que je ne suis pas un pécheur comme tous les autres, particulièrement 
comme cet escroc de collecteur d’impôts que je vois dans le coin. Je ne triche jamais, ne commets 
pas d’adultère. Je jeûne deux fois la semaine et donne au temple le dixième de tout ce que je 
gagne.» 

Mais le collecteur d’impôts restait  dans le fond et n’osait  même pas lever les yeux au ciel tout 
en priant avec tristesse: «Dieu, s’il te plaît , sois miséricordieux, moi qui suis un pécheur indigne.» 

Je vous dis que le collecteur d’impôts qui reconnaissait  qu’il avait  besoin de la miséricorde de 
Dieu, est revenu chez lui joyeux, libéré de son angoisse et pardonné. Ceux qui, dans leur orgueil, 
s’exaltent eux-mêmes, seront humiliés, tandis que ceux qui s’humilient surmonteront les soucis 
du monde et s’élèveront jusqu’à un lieu de bénédiction et d’honneur.  

Laissez venir à moi les petits enfants et ne les empêchez pas. Car le royaume de Dieu 
appartient aux cœurs confiants; sans la foi d’un petit  enfant vous n’entrerez jamais dans le 
royaume. (3) 

Toute personne qui choisira de faire la volonté de mon Père saura si mon enseignement est de 
Dieu ou si je prêche sur mes propres idées. Ma doctrine n’est pas de moi, mais de celui qui m’a 
envoyé.(4) 

Le monde adore en aveugle. Nous autres Juifs nous savons ce que nous adorons et que le salut 
du monde vient de nous. Croyez-moi: le temps vient, et  il est déjà venu, où les gens qui veulent 
adorer Dieu ne courront pas ici ou là, cherchant l’endroit  où Dieu pourrait  se trouver, en disant: 
«Le voici! C’est ici que nous devrions prier.» 

Les vrais croyants adoreront Dieu en esprit  et  en vérité. Dieu le Père cherche ceux qui lui 
offrent ce genre de sacrifice d’adoration et de louange. Si vous deviez vous taire même les pierres 
crieraient.(5) 

Peut-être avez-vous lu que, lorsque le roi David et ses soldats eurent faim, ils entrèrent dans le 
temple et mangèrent les pains sacrés réservés aux prêtres, ce qui était  interdit  par les lois 
religieuses.  

Si vous aviez étudié la loi hébraïque vous sauriez que, le jour du sabbat, les prêtres qui 
travaillent dans le temple, rompent le caractère sacré du sabbat mais ne méritent pas de reproche. 



Je vous dis qu’il y a des choses plus importantes que les lois du temple. Si vous aviez saisi la 
signification de ce verset: «Je préfère la miséricorde au sacrifice», vous arrêteriez de condamner 
ceux qui ne sont pas coupables. Car le Fils de l’homme est Seigneur même le jour du sabbat.  

Supposez qu’un animal dont vous vous occupez tombe dans un fossé le jour du sabbat, ne 
feriez-vous rien pour l’en retirer? Votre vie n’a-t-elle pas plus de valeur? Vous n’objectez rien 
quant au fait  d’accomplir de longues cérémonies et d’observer des liturgies relieuses le jour du 
sabbat ; comment se fait-il que vous me critiquiez pour avoir guéri le jour du Seigneur? Quand 
arrêterez-vous de juger sur l’apparence, et commencerez-vous à faire des jugements justes? Le 
sabbat a été créé pour vous. Vous n’avez pas été créés pour le sabbat.(6) 

Je suis venu dans ce monde pour que les aveugles voient, et  que ceux qui se vantent de voir 
prennent conscience de leur véritable aveuglement.  

 





Les bénédictions 

Heureux êtes-vous qui écoutez la parole de Dieu et la gardez.(1) 

Si vous faites cela vous serez comme le serviteur que son maître, à son retour, trouvera 
occupé à bien faire.(2) 

Heureux êtes-vous qui placez votre confiance en Dieu, car le royaume des cieux vous 
appartient. 

Heureux êtes-vous qui avez connu le chagrin, car vous recevrez consolation et courage. 
Heureux êtes-vous qui avez l’humilité de reconnaître votre besoin, car la terre entière vous 

appartiendra. 
Heureux êtes-vous qui avez faim et soif de justice, car vous serez satisfaits et comblés. 
Heureux êtes-vous qui êtes miséricordieux, car vous recevrez miséricorde. 
Heureux êtes-vous qui avez le cœur pur, car vous verrez Dieu. 
Heureux êtes-vous qui êtes artisans de paix, car vous serez appelés enfants de Dieu. 
Heureux êtes-vous qui cherchez le salut, car le royaume de Dieu vous appartient. 
Heureux ceux qui sont persécutés et dont on dira du mal pour avoir fait  ma volonté. 

Réjouissez-vous et sautez de joie; car une grande récompense vous attend dans les cieux. Ils ont 
persécuté de la même manière les grands prophètes d’autrefois.(3) 

Vous serez plus heureux vous qui, sans m’avoir vu, avez cru et conservé votre foi en moi; 
heureux sont vos yeux, car ils ont réellement vu, et vos oreilles, car elles ont réellement 
entendu.(4) 

Venez, vous qui êtes réellement bénis de mon Père, prendre possession du royaume qui vous 
a été préparé depuis la fondation du monde. (5) 



Puissance de la prière 

Jusqu’ici vous n’avez rien demandé en mon nom; demandez et vous recevrez afin que votre 
joie soit complète.(1) 

Vous allez chez un ami à minuit et dites: «Prête-moi trois miches de pain. J’ai des visiteurs 
qui ont fait  un long voyage pour venir me voir et mes placards sont vides.» 

La réponse ne se fait  pas attendre: «S’il te plaît , ne me dérange pas maintenant. La porte est 
fermée et mes enfants dorment. Je ne peux pas me lever pour t’aider.» Je vous dis que, même si 
votre ami ne se lève pas pour vous donner du pain par amitié, il va finir par céder à votre ferme 
insistance, et se lever pour vous donner autant de pain que vous voudrez. 

Aussi persévérez. Demandez et il vous sera donné. Cherchez et vous trouverez. Frappez et 
l’on vous ouvrira. Car quiconque demande reçoit, ceux qui cherchent trouvent et à ceux qui 
frappe on ouvrira grand la porte. (2) 

Dans une certaine ville vivait  un juge au cœur dur qui n’avait  jamais craint Dieu et ne s’était 
jamais soucié de son prochain. Dans la même ville vivait  une veuve qui ne cessait  de le harceler 
demandant justice vis-à-vis d’une personne qui lui avait  fait  du tort. Pendant longtemps il l’ignora 
et refusa d’écouter sa cause. Mais finalement il se dit  en lui-même : 

«Bien que je ne craigne pas Dieu, que je n’aie rien à faire de la charité, je veillerai à ce que 
cette veuve obtienne justice; car elle me met hors de moi avec ses appels répétés.» 

Est-ce que Dieu, donc, ne va pas faire justice aux siens qui crient vers lui jour et nuit? Pensez-
vous qu’il va les repousser? Je vous dis: il veillera à ce qu’ils obtiennent justice promptement! 
Cependant, la véritable question soulevée par cette histoire est celle-ci: quand moi, le Messie, je 
reviendrai, trouverai-je des gens en grand nombre possédant une telle persévérance dans la foi? 
(3) 

Je ne veux pas dire que vous devriez transformer vos prières en une sorte de répétition qui 
n’aurait  pas de sens. Les païens prient de cette manière, pensant que la quantité de leurs prières 
fera qu’elles seront entendues. Ne les imitez pas. Souvenez-vous, votre Père céleste sait  ce dont 
vous avez besoin avant même que vous demandiez.(4) 

Le prophète Ésaïe a écrit: «Ma maison sera appelée par toutes les nations une maison de 
prière.»(5) 

Priez donc le Père qui entend vos prières les plus secrètes et les rétribue en plein jour; et tout 
ce que vous demanderez au Père en mon nom, il vous l’obtiendra. Si vous vivez en moi, et si mes 
paroles demeurent dans votre cœur, demandez ce que vous voulez et cela vous sera accordé.(6) 

Priez de cette manière: Notre Père qui es aux cieux, que la terre entière reconnaisse que tu es 
le Dieu saint, unique. 

Que ton royaume vienne habiter parmi nous, et que ta volonté soit  faite sur la terre comme 
elle l’est dans les cieux. 

Donne-nous aujourd’hui du pain pour notre subsistance et pardonne nos péchés comme nous 



pardonnons à ceux qui ont péché contre nous. 
Garde-nous de nous égarer dans la tentation et délivre-nous du malin. 
Car c’est à toi qu’appartiennent tout pouvoir, toute gloire, éternellement. Qu’il en soit  

ainsi.(7) 

 





Trésors dans les cieux 

Vivez en faisant pour les autres ce que vous voudriez qu’ils vous fassent. (1) 

Il y avait  une fois un homme riche habillé de pourpre et de fin lin qui vivait  une vie de 
gaspillage et de dépenses inconsidérées. 

Dans la même ville, il y avait  un homme qui vivait  dans la rue, dont le nom était  Lazare; il 
était  assis habituellement près du portail qui menait à la maison de l’homme riche. Il ne 
demandait pas grand-chose; il se contentait  des miettes qui tombaient de la table de l’homme 
riche. Les chiens des rues étaient ses seuls amis et les seuls à lui tenir compagnie. 

Lazare finit  par mourir et fut transporté par les anges dans les bras d’Abraham. Peu de temps 
après, l’homme riche mourut aussi et fut enterré. 

En enfer il leva ses yeux pleins d’angoisse et vit  Abraham au loin avec Lazare dans ses bras. 
Il cria de toutes ses forces: «Abraham, aie pitié de moi et envoie Lazare le mendiant. Qu’il trempe 
le bout de son doigt dans l’eau pour rafraîchir ma langue, car j’endure les pires douleurs ici dans 
ces flammes. 

Mais Abraham répondit : 
– Souviens-toi, mon fils, que durant ta vie tu as eu de bonnes choses tandis que Lazare ne 

connaissait  que la misère. Maintenant il est consolé et tu souffres le tourment. De plus il y a un 
grand abîme qui nous sépare, de sorte que ceux qui voudraient venir vers vous depuis ici ne le 
pourraient; et  vous ne pouvez pas non plus traverser pour venir vers nous. 

Entendant ceci, l’homme riche s’écria : 
– Je te prie alors d’envoyer Lazare jusqu’à la maison de mon père. J’ai cinq frères et il faut 

qu’il les avertisse pour qu’ils ne finissent pas dans cet enfer. 
À ceci Abraham répondit: 
– Ils ont Moïse et les prophètes. Qu’ils les écoutent. 
– Mais, contesta l’homme riche, si quelqu’un vient vers eux du séjour des morts, ils vont 

sûrement se repentir. 
– S’ils ne se repentent pas en entendant les paroles de Moïse et des prophètes, répliqua 

Abraham, ils ne se laisseront pas convaincre, même si quelqu’un ressuscité des morts les 
avertit .»(2) 

Il n’y a pas de générosité à donner à ceux qui n’ont pas de mal à rendre. Même les avares 
prêtent de l’argent quand ils sont sûrs d’être remboursés en totalité. Je dis: donnez à celui qui 
vient à vous et qui est dans le besoin, incapable de vous rendre; sachez pardonner à quelqu’un, 
même si cette personne abuse de vous.(3) 

Les pauvres, même quand ils donnent, donnent plus que tous les riches réunis, qui donnent de 
leur superflu. Les pauvres donnent de leur nécessaire, et  par amour donnent souvent ce qu’ils ne 
pourraient pas mettre de côté. (4) 

Il est presque impossible à ceux qui aiment l’argent d’entrer dans le royaume de Dieu! Il est 
plus facile à un chameau de passer à travers le chas d’une aiguille qu’à un riche d’entrer dans le 
royaume de Dieu. Et cependant, ce qui est impossible à l’homme est plus que possible à Dieu.(5) 



N’accumulez pas des trésors sur terre où les mites et la rouille rongent, et  où les voleurs 
volent par effraction. Mais entassez vos trésors dans les cieux où ni les mites ni la rouille ne 
peuvent ronger, et  où il n’y a aucun risque de vol ou de dévaluation. Là où est votre trésor, là 
aussi est votre cœur.(6) 

Certains font le bien seulement quand ils sont sûrs qu’on appréciera leur acte. Ils ne seront 
pas récompensés par votre Père qui est dans les cieux. Quand vous donnez ne soyez pas comme 
les hypocrites armés de clochettes dans le temple ou dans les rues. Ils ont déjà leur 
récompense.(7) 

Que votre main gauche ne sache pas ce que fait  votre main droite. Donnez tranquillement 
dans le secret, et  votre Père qui le voit  vous récompensera au grand jour.(8) 

Apprenez à donner et on vous donnera en retour en abondance, au-delà de ce que vous 
imaginez, une bonne mesure, serrée, secouée et qui déborde. Car on vous mesurera avec la 
mesure que vous utilisez pour exercer votre générosité.(9) 

Un homme riche avait  fait  de grands profits. Considérant ses richesses il pensa: «Que vais-je 
faire de mon bénéfice?» Et il finit  par prendre cette décision: «Je vais démolir mes vieilles 
maisons et en construire de plus grandes; c’est là que je mettrai mes trésors et dépenserai mon 
gain. Je serai satisfait  et  posséderai une fortune qui durera de nombreuses années. Je passerai mon 
temps dans l’abondance, mangeant, buvant, heureux.» 

Mais Dieu lui dit: «Insensé! Ne sais-tu pas que cette nuit  même ton âme te sera réclamée! 
Quand tu ne seras plus là, à qui iront toutes ces choses?» 

Ainsi en est-il de ceux qui accumulent des trésors pour eux-mêmes et ne sont pas riches des 
choses de Dieu. Quel profit  y a-t-il à acquérir tout ce que le monde peut offrir, si, en faisant cela 
vous perdez votre âme? Et que donneriez-vous en échange pour votre âme ou votre place dans le 
royaume?(10) 



La foi  
qui déplace les montagnes 

Il vous sera donné selon votre foi. (1) 

Beaucoup viendront dans les derniers jours des quatre coins de la terre pour entrer dans le 
royaume des cieux. Mais ceux qui se croyaient justes et pieux, qui pensaient être les premiers 
mais vivaient sans la foi n’entreront pas.(2) 

Si deux se mettent d’accord sur la terre, dans la foi, en quoi que ce soit , leur requête sera 
honorée par mon Père dans les cieux. Car, partout où deux ou trois sont rassemblés en mon nom, 
je suis au milieu d’eux. (3) 

Voici les signes qui accompagneront ceux qui ont la foi. En mon nom vous chasserez les 
démons et parlerez de nouvelles langues. Les serpents, les choses mortelles, ne vous feront pas de 
mal. Vous imposerez les mains aux malades et ils seront guéris. (4) 

Armés d’une foi aussi petite qu’un grain de moutarde vous direz aux montagnes: «Enlève-toi 
de là et jette-toi dans la mer.» 

Si vous croyez que la chose est possible, ne laissant aucune place au doute, tout ce que vous 
demanderez ou commanderez sera fait . C’est pourquoi je vous dis: quel que soit  votre désir, 
quand vous priez croyez que vous le recevrez et vous le recevrez. (5) 

Si vous êtes conduits par l’Esprit , les choses contre lesquelles vous vous élèverez sur la terre 
seront confrontées à la puissance céleste ; et  celles que vous permettrez sur la terre seront celles 
qui seront conformes au plan divin. (6) 

Ne craignez plus mais croyez. Tout est possible à celui qui croit . (7) 



Patience, miséricorde et pardon 

Celui à qui on pardonne peu aime peu. (1) 

Un homme examinait les comptes de deux débiteurs qui avaient emprunté de l’argent. L’un 
lui devait  cinq cents pièces d’or et l’autre cinquante. Sachant qu’aucun des deux n’était en mesure 
de le rembourser, il usa de compassion et annula leurs dettes. Lequel de ces deux hommes, 
d’après vous, sera le plus reconnaissant?(2) 

De la même manière, un roi voulut vérifier ses registres et ses comptes. Pendant qu’il était  
occupé à cela on lui amena un de ses serviteurs qui lui devait  le montant incroyable de dix mille 
pièces d’or ! 

Comme il lui était  impossible de s’acquitter un jour de sa dette, le roi consulta la loi : elle 
décrétait  que le débiteur et sa famille devaient être vendus comme esclaves, et leur maison et 
leurs biens vendus aux enchères. 

Brisé de chagrin le serviteur tomba à genou devant le roi  et  s’écria : « Mon seigneur et roi, je 
vous demande d’avoir de la patience envers moi et je vous rembourserai tout. » 

Le roi fut ému de compassion au point qu’il acquitta sa dette et le laissa partir libre. 
Rentrant chez lui, ce même serviteur rencontra un ami qui lui devait  quelque argent. Au lieu 

de lui manifester de la miséricorde, cependant, il le saisit  à la gorge et se mit à crier: «Rends-moi 
l’argent que tu m’as emprunté.» 

Son ami tomba à ses pieds et supplia: «S’il te plaît , sois patient envers moi et je te paierai 
jusqu’au dernier centime.» 

Mais le serviteur ne voulut pas écouter et fit  jeter l’homme en prison jusqu’à ce qu’il puisse 
rembourser la dette conformément à la loi. 

Par hasard, l’un des serviteurs du roi vit  la scène et la rapporta au palais. 
Le roi fit  chercher le serviteur et lui dit: «Méchant serviteur. Je t’ai acquitté d’une dette 

insolvable parce que tu me l’avais demandé. Ne pouvais-tu montrer de la compassion à l’ami qui 
te devait  si peu?» 

Ayant dit  cela le roi livra le serviteur aux gardiens de la prison et ordonna de l’enfermer 
jusqu’à ce que toute sa dette soit  payée. 

Ainsi vous jugera mon Père céleste si vous refusez de pardonner à vos frères et sœurs du fond 
du cœur.(3) 

Ne vous contentez pas de pardonner sept fois, mais soixante-dix fois sept fois. Soyez en paix, 
même avec vos ennemis. Être constamment en lutte ne peut qu’augmenter les ennuis: poursuites 
judiciaires, salles d’audience, voire même prison, sans échappatoire, si ce n’est d’exécuter votre 
peine.(4) 

Vous souvenez-vous du dicton: œil pour œil, dent pour dent ? Je vous dis au contraire: Si 
quelqu’un te frappe sur la joue droite, tends-lui la gauche; si quelqu’un te poursuit  en justice pour 
te prendre ton manteau, offre-lui aussi la chemise que tu as sur le dos. Si quelqu’un te force à 
faire un kilomètre avec lui, fais-en deux. Donne à celui qui te demande et ne fais jamais la sourde 



oreille à celui qui est dans le besoin.(5) 

Quand tu es en train de prier dans le sanctuaire, fais-le le cœur plein de pardon, comme ton 
Père aux cieux t’offre son pardon. Et si tu apportes une offrande au temple et que tu te souviennes 
d’un désaccord que tu as eu avec quelqu’un, laisse ton offrande à l’autel. Va d’abord te 
réconcilier avec cette personne, puis reviens et offre ton don. Si un frère te fait  du tort, va et 
discute de la chose avec lui en privé. S’il t’écoute tu auras gagné un ami.(6) 

Exerce le pardon pour le mal que les gens t’auront infligé, et ta vie débordera de miséricorde 
et de grâce.(7) 

 





Ce qu’est une vie  
qui porte du fruit 

C’est à leurs fruits que vous les reconnaîtrez. (1) 

Vous êtes le sel de la terre. Mais si le sel perd sa propriété de purifier, de donner du goût et de 
conserver, qu’est-ce qui la lui rendra? Il n’est bon à rien sinon à être jeté dehors et foulé aux 
pieds. 

Cueillez-vous du raisin sur des ronces, ou des figues parmi les épines? Un arbre sain ne peut 
pas produire de mauvais fruit , ni un mauvais arbre produire de bon fruit . De même, tout arbre bon 
produit du bon fruit , et  tout arbre mauvais produit du mauvais fruit . Tout arbre qui produit du 
mauvais fruit  est abattu et sert  à faire du feu. 

Mais à leurs fruits vous jugerez de la vie des gens.(2) 

Une fois, un homme, avait  planté un figuier dans sa vigne. Il avait  attendu pendant trois ans 
qu’il porte du fruit , mais il n’y en avait  pas. Il finit  par dire au jardinier: «Cela fait  trois ans que je 
viens, m’attendant chaque fois à trouver du fruit  sur ce figuier, mais il est stérile. Pourquoi 
occuperait-il en vain une partie de mon terrain? Coupe-le. 

Mais le jardinier répondit : 
– Accorde encore un an, que je puisse creuser autour et y mettre de l’engrais. Peut-être alors 

portera-t-il du fruit; sinon d’accord pour l’abattre.»(3) 

Mon Père est glorifié en ceci: que votre vie porte du fruit . C’est alors que vous êtes de 
véritables disciples. Car une personne qui est bonne tire du bien de ce qui est en elle, et  une 
mauvaise personne, du mauvais qui est en elle, ne tire qu’une vie creuse et sans fruit .(4) 

Un fermier vint semer dans son champ. Pendant qu’il semait, des graines tombèrent sur le 
bord de la route, et les oiseaux vinrent et les mangèrent. D’autres graines tombèrent dans des 
endroits pierreux où il n’y avait  pas beaucoup de terre. Elles levèrent promptement dans le sol 
peu profond, mais, manquant de racines, elles furent brûlées par le soleil et  séchèrent. D’autres 
tombèrent parmi les épines et ces dernières poussèrent et les étouffèrent. 

Mais certaines des graines tombèrent dans la bonne terre et compensèrent celles qui avaient 
été perdues, produisant une bonne récolte ; certaines produisirent cent graines, d’autres soixante 
et d’autres trente. 

Quand on entend la parole du royaume et qu’on ne cherche pas à la comprendre, l’ennemi 
vient voler la graine qui a été semée dans le cœur. C’est le cas de la graine tombée sur le bord de 
la route. 

La graine répandue sur un terrain pierreux représente ceux qui entendent la parole de Dieu et 
l’acceptent avidement, mais sans les racines d’une conviction profonde. Leur expérience se 
prolonge un temps mais quand surviennent les difficultés ou la persécution du fait  de leur 
décision de suivre la parole de vérité, ils se découragent et rétrogradent. 

La graine semée parmi les épines représente ceux qui entendent la parole mais laissent les 



soucis du monde et la séduction des richesses les submerger. La parole est étouffée et leur vie 
devient stérile. 

La graine qui est tombée dans la bonne terre représente ceux qui entendent la parole et 
comprennent son message. Leur vie va produire en proportion une abondante récolte: cent, 
soixante ou trente fois ce qui a été semé.(5) 

 





Santé et guérison  
pour l’âme et le corps 

Ce ne sont pas ceux qui sont en bonne santé qui ont besoin d’un médecin, mais ceux qui 
sont malades.(1) 

Vous devriez comprendre ceci: ce que je veux c’est la miséricorde et non les sacrifices. Car je 
ne suis pas venu appeler les riches mais les pécheurs à la repentance. Est-ce que ceux qui sont 
malades physiquement, que le diable a liés, ne devraient pas être libérés?(2) 

Est-il plus facile de dire: «Tes péchés sont pardonnés, ou: lève-toi et sois guéri? » Ce que 
vous devriez savoir sans l’ombre d’un doute, c’est que le Fils de l’homme a le pouvoir sur terre 
de pardonner les péchés. Je dis aux malades: «Lève-toi! Prends courage, tes péchés sont 
pardonnés. Va. Selon ta foi tu recevras. Ta foi t’a guéri!» (3) 

Quel est le berger qui, ayant cent brebis et en perdant une, ne va pas laisser les quatre-vingt-
dix-neuf qui paissent tranquillement pour aller chercher celle qui était  perdue? Quand il la 
retrouvera, ne va-t-il pas la mettre sur ses épaules, plein de joie ? En chemin il appellera ses amis 
et ses voisins en disant: «Réjouissez-vous avec moi. J’ai retrouvé ma brebis perdue.» Je vous dis 
cette vérité : il y a plus de joie aux cieux pour une personne qui se repent que pour quatre-vingt-
dix-neuf qui n’ont pas besoin de repentance.(4) 

Lequel d’entre vous, ayant dix pièces d’argent et en perdant une ne va pas allumer une 
bougie, balayer la maison et chercher avec soin jusqu’à ce qu’il la retrouve? 

Quand à la fin, vous l’aurez trouvée, vous appellerez vos amis et vos voisins en disant: 
«Réjouissez-vous avec moi; car j’ai retrouvé la pièce que j’avais perdue. 

De la même façon je vous dis: il y a de la joie parmi les anges de Dieu pour un seul pécheur 
qui se repent.(5) 



Quatrième partie 

L’APPEL À UNE NOUVELLE VIE 
 





L’appel 

Ce n’est pas vous qui m’avez choisi. C’est moi qui vous ai choisis et établis afin que vous 
alliez et portiez du fruit, un fruit qui demeure.(1) 

Un homme avait deux fils. Il dit  à l’aîné: «Mon fils, va travailler aujourd’hui à ma vigne. 
– Je ne veux pas, répondit le fils.» Mais il changea d’avis plus tard et alla travailler au champ. 
Puis le père dit  au second: «Va travailler au champ aussi. 
Il répondit aussitôt: 
– D’accord.» Mais il resta à la maison et fit  comme si le père ne lui avait  pas demandé. 
Lequel de ces deux fils a accompli l’ordre de son père? 

Pourquoi m’appelez-vous bon si vous ne croyez pas que je suis Dieu? Vous connaissez les 
commandements: Ne commets pas l’adultère; ne tue pas; ne vole pas; ne porte pas de faux 
témoignage; honore ton père et ta mère. Fais ceci et tu auras des trésors dans les cieux. Encore 
une fois c’est en ceci que vous péchez: en m’honorant du bout des lèvres et en n’utilisant pas tout 
ce que vous avez: votre richesse, vos biens et votre vie, pour aider ceux qui sont dans le 
besoin.(2) 

Si vous voulez me suivre, il vous faut d’abord laisser de côté vos désirs et votre style de vie 
égoïste. Faites ce sacrifice et suivez-moi. Car ceux qui veulent avoir la vie éternelle doivent 
d’abord mettre de côté leur ancienne vie. Tous ceux qui feront cela pour moi découvriront une 
nouvelle vie, à la fois ici sur terre et dans les cieux. (3) 

Il y avait  une fois un roi qui organisa les noces de son fils, le prince. Quand tout fut prêt il 
envoya ses serviteurs dans les provinces de son royaume relancer ceux qui avaient été invités aux 
noces, mais ceux-ci refusèrent de venir. 

Aussi le roi envoya ses serviteurs en disant: «Dites à ceux qui ont été invités aux noces: j’ai 
préparé un grand dîner. Mes bœufs et mes meilleurs veaux sont tués et tout est prêt. Venez aux 
noces.» 

Mais ses sujets prirent à la légère à nouveau cette invitation et retournèrent travailler, qui à sa 
ferme, qui à son commerce en ville. Et les autres se saisirent des serviteurs et les battirent à mort. 

Quand le roi apprit  ce qui s’était  passé, il se mit en colère. Il envoya les soldats du palais. Ils 
saisirent les meurtriers, les exécutèrent et brûlèrent complètement leurs maisons. 

Puis il dit  à ses serviteurs: «La noce est prête, mais ceux qui étaient invités ne méritaient pas 
d’y assister. Allez donc chercher tous ceux que vous trouverez aux coins des rues et sur les routes 
autour de la ville, et  invitez-les à la célébration des noces.» 

Les serviteurs du roi allèrent alors aux coins des rues de la ville et le long des grandes routes 
et invitèrent tous ceux qu’ils rencontrèrent, les bons et les mauvais. Et la salle des noces fut 
remplie. 

Ce même soir le roi vint voir ses invités. Il fut choqué de voir l’un d’eux qui était  à table sans 
avoir mis l’habit de noces qui était  fourni. Il lui demanda: «Comment se fait-il que tu sois venu à 
la fête sans ton habit de noces? Mais l’homme ne savait  que répondre. 



Alors le roi dit  à ses serviteurs: «Liez cet homme et emmenez-le.» 
J’ajouterai ceci: beaucoup sont appelés dans le royaume, mais peu sont élus. Le temps est 

venu. Le royaume de Dieu est à la porte. Je vous ai appelés à abandonner le style de vie du 
monde. Repentez-vous, revêtez les vêtements du salut, et  croyez à cette bonne nouvelle.»(4) 

Personne ne peut venir à moi si le Père, qui m’a envoyé, ne l’attire ; et  je le ressusciterai au 
dernier jour. Tous ceux que le Père m’a donnés viendront à moi: et quel que soit  celui qui vient à 
moi je ne le rejetterai jamais.(5) 

Croyez-vous parce que vous avez vu ces choses ? Vraiment vous en verrez de bien plus 
grandes. (6) 

Entrez donc par la porte étroite; car large est le chemin qui conduit à la perdition et beaucoup 
emprunteront ce chemin; mais étroite est la porte, étroit  le sentier qui conduit à la vie, et peu le 
trouvent. Efforcez-vous de passer par la porte qui conduit à la vie. Un jour beaucoup voudront 
tout à coup changer pour le bon chemin, mais il sera trop tard.(7) 



Ce qu’est  
naître une deuxième fois 

Ne soyez pas surpris si je vous dis que vous devez naître de nouveau.(1) 

En vérité je vous le dis: À moins que vous ne naissiez de nouveau, vous ne pouvez voir le 
royaume de Dieu. Sauf si vous êtes né d’eau et du Saint-Esprit , vous ne pourrez entrer dans le 
royaume de Dieu.(2) 

Ce qui est né de la chair est chair; et  ce qui est né de l’Esprit  est esprit . Le vent souffle où il 
veut et nous en entendons le bruit; mais nous ne pouvons dire ni d’où il vient ni où il va. Ainsi en 
est-il pour quiconque est né de l’Esprit .(3) 

Écoutez ceci: Personne ne coud une pièce de tissu neuve sur un vieux vêtement usé, car le 
morceau cousu tirerait  sur le vêtement et la déchirure s’agrandirait . Vous ne mettez pas non plus 
de vin nouveau dans de vieilles barriques. Elles pourraient éclater, le vin nouveau se répandre, et 
le bénéfice en serait  perdu. Au contraire vous mettez le vin nouveau dans des barriques neuves; et 
l’ensemble se conserve.(4) 

Comment se fait-il, ayant tant appris, que vous ne soyez pas encore familiarisés avec la vérité 
la plus fondamentale? Si je vous ai dit  ces choses en utilisant des exemples terrestres et que vous 
n’arriviez pas à comprendre, comment comprendrez-vous si je parle des choses célestes?(5) 

Dieu n’a pas envoyé son Fils dans le monde pour condamner le monde mais pour que le 
monde, par lui, soit  sauvé. Quiconque croit  en lui n’est pas condamné; mais quiconque ne croit  
pas est déjà condamné; parce qu’ils n’ont pas cru au nom du Fils unique de Dieu.(6) 

Je suis la résurrection et la vie. Quiconque croit  en moi, bien qu’il meure sur la terre, vivra de 
nouveau. Il lui sera donné la vie éternelle et il ne périra pas! Je vous ai dit  bien des fois: si vous 
croyez en moi, vous verrez la gloire de Dieu.(7) 

Ma mission est d’accomplir le but de celui qui m’a envoyé, et de faire son œuvre; et c’est la 
volonté de Dieu: que vous arriviez à croire vraiment au Messie que le Père a envoyé.(8) 

Écoutez cette histoire: Un homme avait  deux fils. Un jour le plus jeune dit  à son père: «Père, 
donne-moi ma part d’héritage.» Aussi le père lui donna sa part.  

Peu de temps après, ce même fils ramassa ses biens et partit  en voyage vers un pays lointain. 
Et là il dissipa tout son bien en menant une vie dissolue. Quand il eut dépensé jusqu’au dernier 
centime, une terrible famine balaya le pays. Il commença à manquer de tout et perdit  ses amis.  

Finalement il fut embauché pour garder des cochons. Dans son désespoir il en était  rendu à 
manger les caroubes qu’on lui donnait pour nourrir les porcs; quand, reprenant ses esprits, il 
pensa: les serviteurs de mon père ont plus de pain à manger qu’il n’en faut, et  il en reste; tandis 
que j’en suis rendu à manger la nourriture des porcs pour ne pas mourir ! Je vais retourner chez 
mon père et je lui dirai: «Père, j’ai péché contre le ciel et contre toi. Je ne mérite plus d’être 



appelé ton fils, mais permets au moins que je sois l’un de tes serviteurs!»  
Ce projet en tête il sortit  de sa fange et commença le long voyage qui le ramena chez son 

père.  
Alors qu’il était  encore loin son père le vit , et , plein de compassion pour lui, courut à sa 

rencontre et l’étreignit tendrement. 
Le fils dit: «Père, j’ai péché contre le ciel et, à tes yeux, je ne suis plus digne d’être appelé ton 

fils.» 
Mais le père ne le laissa pas terminer sa confession. Il se tourna vers ses serviteurs et dit: 

«Amenez mes plus beaux habits et revêtez-en mon fils. Mettez ma chevalière à son doigt et mes 
plus belles chaussures à ses pieds. Amenez des champs notre veau le plus gras, tuez le et 
mangeons le joyeusement. Car mon fils était  mort et il est revenu à la vie; il était perdu et le voilà 
retrouvé.» En quelques heures se prépara une grande fête. 

Vers le soir son frère aîné revint des champs, et, comme il approchait de la maison, il entendit 
la musique et les danses. Il appela un de ses serviteurs et demanda: «Que signifie cette fête? 

Le serviteur répondit: 

– Votre frère est revenu à la maison; et votre père a tué le veau le plus gras, parce qu’il est 
revenu sain et sauf.» 

Entendant ceci le frère se mit en colère et refusa de se rendre au banquet; de sorte que le père 
sortit  et  le supplia d’entrer.  

Mais il répondit: «Écoute, je t’ai servi toutes ces années sans faillir à aucun de tes ordres; 
cependant tu ne m’as jamais proposé de faire la fête avec mes amis. Maintenant mon frère 
clochard revient, qui a sans doute dépensé son héritage avec des prostituées, et tu abats un veau 
de prix pour faire la fête.  

–  Mon fils, dit  le père, tu as toujours été avec moi et tu sais que tout ce que j’ai est à toi. Il est 
bon que nous fassions la fête et soyons reconnaissants; car ton frère était  mort et il est revenu à la 
vie, il était  perdu mais il est retrouvé.»(9) 

À moins de vous convertir et  de devenir comme un petit  enfant, vous n’entrerez pas dans le 
royaume des cieux. Le Fils de l’homme est venu pour sauver ceux qui étaient perdus: car ce n’est 
pas la volonté de votre père qui est dans les cieux que même le plus petit  parmi vous périsse.(10) 

Car Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit  en lui 
ne périsse pas mais ait  la vie éternelle. Croyez-vous ceci?(11) 



Disciples et serviteurs 

Vous ne pouvez permettre à deux maîtres de gérer votre vie. Soit vous haïssez l’un et aimez 
l’autre; soit vous vous attachez à l’un et méprisez l’autre. Vous ne pouvez servir Dieu en 
restant esclave des dieux de ce monde.(1) 

Lequel d’entre vous, ayant projeté de construire une tour, ne commencerait  par s’asseoir pour 
en estimer le coût, s’assurant qu’il y a assez d’argent pour la terminer? Autrement vous pourriez 
poser les fondations et vous trouver obligés d’abandonner la construction. Et ceux qui vous 
auraient observé riraient de vous en disant: «Il a commencé à construire mais maintenant il est en 
faillite.» 

Un roi qui veut faire la guerre doit commencer par s’asseoir avec ses conseillers militaires 
pour s’assurer que son armée de dix mille hommes est capable de défaire la force de l’ennemi qui 
compte trente mille hommes. Si ses conseillers ne voient aucune chance de victoire, il devra 
envoyer ses ambassadeurs pour rencontrer l’ennemi et tenter de négocier la paix avant que ne 
commence la bataille. 

Ainsi vous devez examiner ce que vous considérez comme vous appartenant: famille, argent, 
possessions terrestres. À moins d’être disposé à vous engager totalement après avoir apprécié le 
coût de ces choses, vous ne pouvez me suivre. (2) 

Laissez-moi vous rappeler: celui qui est fidèle dans les petites choses gagnera la confiance 
pour de grandes; et celui qui n’est pas honnête pour de petites choses ne le sera pas plus pour les 
grandes. Si on ne peut vous faire confiance pour les richesses de la terre, comment le pourrait-on 
pour les richesses spirituelles? Et si vous n’avez pas été fidèle avec ce qui appartient aux autres, 
qui vous offrira les vraies richesses?(3) 

Je vous envoie comme des brebis au milieu des loups: aussi soyez rusés comme des serpents 
mais doux comme des colombes.(4) 

Vous avez vu comment les rois et les dirigeants de la terre exercent leur autorité et dominent 
les pauvres qui sont en leur pouvoir. Qu’il n’en soit  pas de même pour vous qui appartenez au 
royaume de Dieu. Que celui qui veut être grand parmi vous soit  d’abord votre serviteur. Et que 
celui qui veut être le plus grand soit  d’abord le serviteur de tous. Même moi, le Messie, je suis 
venu non pour être servi mais pour servir et donner ma vie en rançon pour beaucoup. Si vous 
savez ces choses, heureux êtes-vous si vous les mettez en pratique.(5) 

Avancez à la lumière de ma parole: c’est comme cela que vous serez mes disciples. 

Ne soyez pas comme ceux qui sont faussement pieux, inventant des lois et des ordonnances. 
Ils se glorifient de leurs règles, mais n’en suivent même pas une. Ils posent des fardeaux de 
légalisme sur le cou de leurs fidèles, alors qu’il ne leur viendrait  pas à l’idée d’observer de telles 
règles. Tout ce qu’ils font c’est pour être vus des hommes, portant des vêtements extravagants, 
agissant avec pompe, ils aiment s’asseoir à table à la première place ou au premier rang. Ils 



aiment qu’on les considère comme des enseignants estimés et qualifiés. Mais vous ne devriez pas 
porter ces noms-là; car vous avez un seul maître et vous êtes tous ses frères et ses sœurs.  

Abstenez-vous d’appeler quelqu’un votre père spirituel; car vous avez un seul Père aux cieux. 
Ne permettez non plus à personne de vous appeler enseignant qualifié, car il y a un seul 
enseignant, Christ. Que celui qui est le plus grand parmi vous soit  d’abord votre serviteur; et tous 
ceux qui s’humilient seront exaltés.(6) 

Quand le Messie reviendra dans sa gloire, avec tous les anges avec lui, il s’assiéra sur le trône 
de sa gloire céleste. Devant lui seront rassemblées toutes les nations; et il séparera les gens 
comme un berger sépare les brebis des chèvres. Il mettra les brebis à sa droite et les chèvres à sa 
gauche.  

Puis le Roi dira à ceux qui sont à sa droite: «Venez, vous qui êtes bénis de mon Père; venez 
prendre possession du royaume qui a été préparé pour vous depuis la fondation du monde. Car 
j’avais faim et vous m’avez offert de la nourriture. J’avais soif et vous m’avez apporté de l’eau 
fraîche. J’étais étranger et vous m’avez invité. Je n’avais pas d’habits et vous m’avez vêtu. J’étais 
malade et vous vous êtes occupés de moi. J’étais en prison et vous m’avez rendu visite.» 

Alors les justes répondront tout surpris: «Seigneur, quand est-ce que nous t’avons vu avoir 
faim et t’avons-nous nourri, ou avoir soif et t’avons-nous donné à boire? Quand t’avons-nous vu 
étranger et t’avons-nous procuré un abri ou ayant besoin d’habits et t’avons-nous vêtu? T’avons-
nous jamais vu malade et avons-nous pris soin de toi, ou en prison et t’avons-nous visité?» 

Le roi répondra: «En vérité je vous dis: dans la mesure où vous avez fait  ces choses au 
moindre de mes frères et sœurs vous avez fait  la même chose pour moi.» 

Mais à ceux qui sont à sa gauche le Roi dira: «Éloignez-vous de moi! Car j’avais faim et vous 
ne m’avez pas donné de nourriture. J’avais soif et vous ne m’avez rien offert à boire. J’étais 
étranger et vous vous êtes détournés. J’étais nu et vous ne  m’avez pas donné de vêtements. 
J’étais malade, cependant vous n’avez pas pris soin de moi. J’étais en prison et vous ne m’avez 
pas rendu visite.» 

Alors ils lui répondront: «Seigneur, quand est-ce que nous t’avons vu avoir faim ou soif, 
étranger ou nu, malade ou en prison et ne t’avons- nous pas réconforté?» 

Le Roi répondra: «En vérité je vous le dis, dans la mesure où vous avez omis de faire ces 
choses au moindre de mes frères et sœurs, vous avez omis de le faire pour moi.» 

Ces derniers seront envoyés dans les ténèbres éternelles, mais les justes iront à la vie 
éternelle.(7) 

Vous m’appelez Maître et Seigneur et vous avez raison, car c’est ce que je suis. Si donc je 
suis votre Seigneur et Maître et disposé à être votre plus humble serviteur, vous devriez être prêt à 
vous servir les uns les autres. Je vous ai donné un exemple, vous devriez faire ce que j’ai fait pour 
vous.(8) 

 





La grande mission 

Laissez ceux qui sont spirituellement morts s’occuper de leurs préoccupations terrestres; mais 
vous, allez proclamer la venue du royaume de Dieu au monde qui l’attend.(1) 

Il y a une grande moisson devant vous; mais malheureusement les ouvriers sont peu 
nombreux. Priez le Seigneur de la moisson d’envoyer davantage d’ouvriers pour récolter cette 
moisson; si quelqu’un met la main la charrue puis regarde en arrière il n’est pas apte au royaume 
de Dieu.(2) 

Vous qui croyez en moi, vous ferez les mêmes œuvres que moi et même de plus grandes; car 
je dois retourner à mon Père dans les cieux.  

Si vous voulez me servir, suivez-moi; et là où je suis, vous, mes serviteurs, serez aussi, et  
serez honorés par mon Père. (3) 

Allez annoncer: «Le royaume des cieux est venu vers vous.» 
Guérissez les malades, rendez la santé aux lépreux, ressuscitez les morts, chassez les démons! 

Rappelez-vous ce que je vous ai dit: «Vous avez reçu gratuitement la nouvelle vie. Donnez 
gratuitement!»(4) 

Si vous n’êtes pas pour moi, vous êtes contre moi; et si vous n’assemblez pas avec moi, vous 
dispersez.(5) 

Chaque fois que vous êtes invités prononcez une bénédiction et dites: «Que la paix soit  dans 
cette maison.» Si ceux qui sont dans la maison l’acceptent, votre bénédiction sera acceptée et ils 
seront bénis. Sinon, les bénéfices de votre bénédiction vous reviendront.  

N’hésitez pas à accepter l’hospitalité; cependant ne perdez pas de vue votre but et évitez de 
tourner en rond. Mangez et buvez ce qui vous est offert  car celui qui travaille mérite son 
salaire.(6) 

Ceux qui reçoivent la personne que j’envoie avec ce message me reçoivent aussi et ceux qui 
me reçoivent, reçoivent le Père qui m’a envoyé.(7) 

Je vous préviens: certains essayeront de vous faire taire, vous livreront aux tribunaux et vous 
traiteront injustement. Ils chercheront même à vous faire mettre en prison. À cause de mon 
message vous serez amenés à rendre témoignage devant ceux qui ne croient pas: dirigeants, 
gouverneurs et rois. Si vous êtes accusés et livrés aux tribunaux, ne vous souciez pas de ce que 
vous allez dire. Les paroles vous seront données à ce moment-là. Vous n’avez pas à compter 
seulement sur vos paroles, car l’Esprit  de votre Père parlera à travers vous. Souvenez-vous que 
dans le royaume terrestre aucun serviteur n’est plus grand que son maître. S’ils m’ont persécuté, 
ils vous persécuteront aussi ; ils vous puniront à cause de moi, sans réaliser qui m’a envoyé dans 
le monde. Si, cependant, ils acceptent ce message et le suivent, ils accepteront de même le vôtre 
et le suivront.(8) 



Si je n’étais pas venu avec ce message de vérité, les habitants de ce monde n’auraient pas pris 
conscience de leurs échecs et de leur péché. Ils ne peuvent plus maintenant se cacher derrière leur 
ignorance de la vérité. Si je n’avais pas accompli de tels miracles parmi eux, ils n’auraient pas 
réalisé leurs défauts. Mais maintenant ceux qui ont rejeté la vérité ont vu les miracles et me 
haïssent, moi et mon Père. Il en est ainsi afin que la prophétie soit  accomplie: «Ils m’ont haï sans 
cause.»(9) 

Je suis venu amener le feu sur la terre. Combien j’aspire à le voir prendre! Vous imaginez-
vous que je sois venu amener le calme et la tranquillité sur la terre? Non, je vous dis, je suis venu 
amener la division: car à partir de maintenant, il y en aura cinq dans une maison qui seront divisés 
sur ce qu’ils devraient croire, trois contre deux, et deux contre trois.(10) 

Quand vous serez confrontés à la haine du monde, souvenez-vous à quel point ce dernier m’a 
haï d’abord. et quand ils vous persécuteront à un endroit , allez ailleurs. Vous n’aurez pas atteint 
toutes les villes du monde que le Messie reviendra. Si une ville refuse de vous accepter ou 
d’écouter votre message, secouez la poussière de cette ville qui est sous vos semelles quand vous 
partirez. Croyez-moi, au jour du jugement final il aura mieux valu faire partie de Sodome et 
Gomorrhe que de cette ville.(11) 

Si vous suiviez la façon de faire du monde, celui-ci vous aimerait . Mais parce que vous suivez 
la façon de faire du royaume dans lequel je vous ai appelés à entrer, le monde vous méprise et 
vous hait .(12) 

Quiconque entend mes paroles m’entend; et ceux qui vous méprisent à cause de la vérité de 
vos paroles, me méprisent. Me rejetant, ils rejettent le Père qui m’a envoyé. Supportez à cause de 
moi la critique de ceux qui doutent, des sceptiques. Demeurez fermes; ainsi vous serez 
sauvés.(13) 

Je vous ai dit  ceci afin qu’étant en moi et suivant mes paroles vous puissiez trouver la paix. 
Dans le monde vous aurez à souffrir, à être troublés; mais soyez heureux, car j’ai vaincu le 
monde.(14) 



La prière de Christ  
pour ses disciples 

Père, l’heure est venue. Glorifie ton Fils afin que le Fils te glorifie, selon que tu lui as donné 
pouvoir sur tout homme et toute femme sur la terre, afin qu’il donne la vie éternelle à tous 
ceux que tu lui as donnés.(1) 

C’est en ceci que consiste la vie éternelle: qu’ils puissent te connaître, toi le vrai Dieu, et 
Jésus-Christ que tu as envoyé. Je t’ai glorifié sur la terre en accomplissant le travail que tu m’as 
donné à faire. Maintenant, Père, révèle ma gloire alors que je me tiens en ta présence, la gloire 
que j’avais avec toi depuis avant le commencement du monde. Je t’ai révélé à ceux que tu m’as 
donnés et que tu avais tirés du monde. Ils t’appartenaient et tu me les as donnés, et ils ont accepté 
ta parole éternelle. Maintenant ils savent que tout ce que tu mdonné vient de toi. Je leur ai 
fidèlement transmis les paroles que tu m’as données; ils les ont reçues et ils ont vraiment reconnu 
que je suis sorti d’auprès de Dieu, envoyé vers eux par toi. 

Je ne prie pas pour le monde, mais pour ceux que tu m’as donnés ; car ils t’appartiennent 
vraiment. Tous ceux qui ont cru en moi t’appartiennent; et ils m’honorent vraiment. Je reviens 
vers toi dans les cieux; mais ceux qui croient en moi sont dans le monde. Père, garde-les par le 
pouvoir de ton nom; afin qu’ils soient un, comme nous sommes un. 

Tandis que j’étais avec eux dans le monde je les ai gardés par le pouvoir que tu m’as donné; 
je les ai gardés et pas un ne s’est perdu, sauf le fils de perdition, afin que les Écritures 
s’accomplissent. Manifestement je viens à toi, mais je réclame ces choses tandis que je suis dans 
le monde, qu’ils puissent expérimenter et recevoir la pleine révélation de ce qui leur appartient.  

Je leur ai donné ta parole et le monde les a haïs, parce qu’ils ne sont plus les enfants de ce 
monde sombre voué à la mort tout comme moi. Je ne te demande pas de les retirer du monde mais 
de les garder du mauvais; car ils ne sont pas plus enfants de ténèbres que je ne le suis. Qu’ils 
soient sanctifiés par ta vérité; car ta parole est la vérité. 

Comme tu m’as envoyé dans le monde je les envoie aussi dans le monde. Et pour eux je me 
consacre, pour qu’ils soient sanctifiés et grandissent dans la vérité. Je ne prie pas pour eux 
seulement, mais aussi pour les futurs croyants qui viendront à la foi en moi grâce au témoignage 
qu’ils donnent. Qu’ils soient un seul cœur et un seul esprit , tout comme toi et moi sommes un: 
que, comme tu es en moi et moi en toi, ils soient en nous; et le monde saura que tu m’as envoyé.  

Je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée, pour qu’ils puissent être un, tout comme nous 
sommes un: moi en eux et toi en moi, afin qu’ils soient parfaitement un et que le monde 
comprenne vraiment que tu m’as envoyé et que tu les as aimés autant que tu m’as aimé. Qu’ils 
puissent un jour être avec moi là où je suis, contemplant ma gloire, la gloire que tu m’as donnée 
depuis la fondation du monde.  

Père plein de bonté et de vérité, le monde ne t’a pas connu ; mais je t’ai connu, et ceux qui 
croient en moi savent maintenant que c’est toi qui m’as envoyé. Je t’ai révélé à eux et continuerai 



à le faire, afin que l’amour que tu as pour moi puisse habiter dans leur cœur, et que je puisse y 
habiter aussi. Qu’il en soit  ainsi.(2) 





Cinquième partie 

LA PROMESSE 





Cette génération 

Quiconque aura honte de moi et de mes paroles dans ces temps de péché et d’incroyance, le 
Fils de l’homme aura aussi honte de lui quand il viendra dans la gloire de son Père avec les 
saints anges.(1) 

Toujours dans l’incrédulité, cette génération perverse réclame un signe; il ne lui sera pas 
donné d’autre signe que celui donné au prophète Jonas. Car, tout comme Jonas a passé trois jours 
et trois nuits dans la grande baleine, le Fils de l’homme sera enterré trois jours et trois nuits dans 
la terre. 

En vérité il viendra un temps où les habitants de Ninive, la cité des voleurs, se dresseront, lors 
du jugement, avec cette génération, et la condamneront parce qu’ils se sont repentis à la 
prédication de Jonas, et voici qu’il y a ici plus grand que Jonas. 

La reine de Saba se lèvera aussi en jugement contre cette génération et la condamnera; car 
elle est venue des extrémités de la terre pour entendre la sagesse de Salomon, et voici qu’il y a ici 
plus une plus grande sagesse que celle de Salomon.(2) 

Comment puis-je décrire cette génération? Ils sont comme des enfants, assis sur la place du 
marché, appelant leurs amis: «Nous avons joué de la flûte joyeusement mais vous n’avez pas 
voulu danser ou chanter. Aussi avons-nous chanté des complaintes et vous ne vous êtes pas 
lamentés.» 

Jean, le précurseur, est venu vivre parmi vous, menant une vie austère. Chacun disait: «Il doit 
avoir un démon.» Maintenant le Fils de l’homme est venu, jouissant pleinement de la vie, et vous 
dites: «C’est un ivrogne et un glouton, ami des pécheurs et des gens de mauvaise vie!» Quel brio 
pour justifier votre incohérence!(3) 

Oh génération qui vivez une vie basée sur le mensonge: comment pouvez-vous, étant 
dépourvus de vérité, dire quoi que ce soit  qui vaille la peine d’être entendu? Car, de l’abondance 
du cœur la bouche parle.(4) 

Quand vient le soir vous dites: «Il fera beau car le ciel est rouge.» Et le matin vous dites: «Il 
fera mauvais car le ciel est menaçant.» Vous pouvez prédire avec précision les changements de 
temps. Ne pouvez-vous discerner les signes des temps?(5) 

Venez, vous tous qui êtes fatigués, opprimés et en mal de vivre, et je vous donnerai un repos 
merveilleux! Recevez mes paroles et laissez-moi vous enseigner, car je suis doux et aimable. Et 
vous trouverez du repos pour vos âmes! Car ce que je demande de vous est pour votre bénéfice, et 
ce que je vous donne à porter est léger.(6) 

Ceux d’entre vous qui ont choisi de me suivre maintenant seront un jour assis sur des trônes 
et jugeront les royaumes ainsi que ceux qui ont endurci leur cœur et se sont détournés de ces 
paroles justes.(7) 

Une place pour vous 



Je vais vous préparer une place. (1) 

Sachez ceci: Si je vais vous préparer une place, je reviendrai et vous prendrai pour que vous y 
soyez avec moi; de sorte que là où je suis vous soyez aussi. Que votre cœur ne se trouble pas: 
vous croyez en Dieu; croyez aussi en moi. Il y a beaucoup de demeures dans la maison de mon 
Père; si ce n’était  pas le cas je vous l’aurais dit . Je dois partir mais je reviendrai vers vous. Si vous 
m’aimiez vraiment vous vous réjouiriez, parce que je vais au Père: car le Père est plus grand que 
moi. (2) 

Ne vous étonnez pas de ce que je dise: Un peu de temps et vous ne me verrez pas; et peu de 
temps après vous me verrez de nouveau. Vous pleurerez et serez dans la tristesse; mais le monde 
se réjouira. Vous serez dans le chagrin mais votre chagrin se changera en joie.(3) 

Une femme, quand elle enfante, souffre, est dans l’angoisse; mais dès qu’elle a mis au monde 
l’enfant elle oublie l’angoisse grâce à la joie qu’elle a d’avoir mis au monde un enfant. Vous 
pouvez avoir du chagrin pendant un temps; mais je vous reverrai et votre cœur se réjouira et 
personne ne pourra ravir votre joie. (4) 

 

 



La promesse de l’Esprit 

C’est l’Esprit qui a le pouvoir de donner la vie. (1) 

Si vous m’aimez vous gardez mes commandements. Et je prierai le Père qu’il vous donne un 
autre Consolateur qui sera avec vous toujours. C’est l’Esprit  de vérité. Le monde ne l’accepte pas 
parce qu’il ne le voit  pas, ne le connaît pas. Mais vous le connaîtrez car il habitera avec vous et 
sera en vous.(2) 

Je ne vous laisserai pas orphelins. Mais il faut que je m’en aille, dans votre intérêt; car, si je 
ne pars pas, le Consolateur, le Saint-Esprit , ne viendra pas vers vous. Si je m’en vais je vous 
l’enverrai. 

Quand il sera venu il révélera au monde ce qu’est le péché, et ce qui est justice et jugement. 
Le péché, parce qu’ils ne croient pas en moi; la justice, parce que je vais au Père, et que vous ne 
me verrez pas; le jugement, parce que la puissance mauvaise du prince de ce monde a été brisée. 

J’ai beaucoup d’autres choses à vous dire, mais vous ne pouvez les comprendre maintenant. 
Cependant, quand l’Esprit  de vérité sera venu, il vous conduira dans toute la vérité, car il ne 
parlera pas de lui-même, mais tout ce qu’il entendra il vous le dira, vous montrant ce qui doit  
venir.(3) 

Il me louera et me glorifiera, vous révélant ma gloire. Souvenez-vous: toute la gloire du Père 
est aussi à moi. C’est pour cela que je peux vous faire cette promesse: l’Esprit  vous révélera ma 
nature divine. (4) 

Si votre enfant vous demandait du pain, lui offrirez-vous une pierre? Si votre enfant vous 
demandait du poisson à manger, lui offririez-vous un serpent? Donneriez-vous un scorpion au 
petit  qui demanderait  un œuf? Si vous, qui êtes des hommes, savez comment pourvoir aux 
besoins de vos enfants, combien plus votre Père céleste donnera-t-il le Saint-Esprit  à ceux qui le 
lui demandent!(5) 

Quand le Consolateur, l’Esprit  de vérité que je vous enverrai du Père sera venu, il rendra 
témoignage de moi. Il vous enseignera toutes choses et vous rappellera tout ce que je vous ai 
dit .(6) 



Une invitation à la vie 

Celui qui croit au Fils aura la vie éternelle. (1) 

Un homme riche avait  préparé un grand banquet et invité beaucoup de monde. Quand les 
préparatifs furent achevés, il envoya ses serviteurs chercher ceux qu’il avait  invités pour leur dire: 
«Venez, tout est prêt maintenant.» 

Mais tous ceux qui avaient été invités trouvèrent des excuses. Le premier répondit: «Je viens 
d’acheter un terrain et je dois aller le revoir. Excuse-moi, je te prie.» 

Le second dit: «Je viens d’acheter du bétail et  je dois le voir. Excuse-moi, je te prie.» 
Un troisième répondit: «Je viens juste de me marier et ne peux assister au banquet.» 
Finalement, quand le serviteur revint et rapporta ce qui s’était  passé, son maître lui donna cet 

ordre: «Va vite dans les rues de la ville et rassemble les pauvres, les infirmes, ceux qui sont 
malades et les aveugles.» 

Le serviteur fit  ce qui lui avait  été dit  et  revint, disant: «Maître, j’ai fait  ce que tu m’as 
ordonné et il y a encore de la place à table. 

– Va donc, répondit l’homme riche, le long des routes et dans la campagne et presse ceux que 
tu rencontreras de venir, pour que toutes les places soient occupées. Car je vous dis: «Aucun de 
ceux qui avaient été invités ne goûtera au banquet que je leur avais préparé.»(2) 

Celui qui entend ma voix et croit  en celui qui m’a envoyé aura la vie éternelle et ne sera pas 
condamné, mais passera de la mort à la vie. Ne soyez pas surpris, car le temps vient où les morts 
entendront la voix du Fils de Dieu, et ceux qui entendront sa voix vivront. Dans leur tombe les 
morts entendront sa voix et ressusciteront, ceux qui ont fait  le bien pour la nouvelle vie, et ceux 
qui ont vécu dans le péché pour la condamnation. (3) 

C’est le chemin de la vie éternelle: connaître le seul vrai Dieu et Jésus-Christ, celui qui a été 
envoyé sur la terre! Prenez mes paroles à cœur. Car Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son 
Fils unique et l’a livré à la mort, afin que quiconque croit  en lui ne périsse pas mais qu’il soit  
sauvé pour la vie éternelle. Cette bonne nouvelle du royaume sera prêchée dans le monde entier 
comme un témoignage pour toutes les nations, et puis viendra la fin.(4) 



Les derniers temps 

En vérité je vous le dis : cette génération ne passera pas jusqu’à ce que toutes ces choses 
soient accomplies.(1) 

Un propriétaire avait  planté une vigne et installé là un pressoir. Il mit une haute clôture autour 
de sa propriété et érigea une tour. Puis il loua sa vigne à des vignerons et partit  en voyage pour un 
pays lointain. Quand le temps de la vendange approcha, le propriétaire envoya ses serviteurs 
réclamer sa part du profit  aux vignerons. Mais ceux-ci tendirent une embuscade aux serviteurs, 
battirent l’un, en tuèrent un autre, et  chassèrent le troisième à coups de pierres. 

Une deuxième fois, le propriétaire envoya des serviteurs réclamer sa part; et , bien qu’il ait  
envoyé un groupe plus important que le premier, ils connurent le même sort. 

Finalement le propriétaire envoya son fils unique, pensant: «Au moins ils respecteront mon 
propre fils.» 

Mais quand les vignerons virent le fils, ils se dirent: «Voici l’héritier. Si nous le tuons nous 
aurons son héritage.» 

Aussi le prirent-ils et l’attirèrent-ils hors de la vigne pour le tuer. Je vous demande: quand le 
propriétaire de cette vigne reviendra finalement, qu’adviendra-t-il des vignerons?(2) 

Mon peuple, mon peuple, toi qui as tué les prophètes et méprisé ceux qui t’étaient envoyés 
combien de fois ai-je voulu vous rassembler comme une poule rassemble ses petits sous ses ailes, 
et  vous ne l’avez pas voulu! Écoutez. Votre maison est dans la désolation et vous ne me verrez 
pas jusqu’au temps où tout le monde dira: «Béni soit  celui qui vient au nom du Seigneur.» (3) 

Si tu connaissais, toi aussi, en ce jour, la paix éternelle qui était  à portée de la main! Mais 
maintenant elle se dérobe à tes yeux. Les puissances des cieux sont ébranlées, et le cœur des gens 
défaille de peur, anticipant les calamités qui viennent sur la terre.(4) 

Quand viendront les derniers temps et que vous verrez l’abomination de la désolation dont a 
parlé le prophète Daniel «s’établir dans le lieu saint», il sera temps pour ceux qui habitent les 
villes de fuir dans les montagnes. Que celui qui sera sur la terrasse ne descende pas pour prendre 
ce qui est dans sa maison, et celui qui sera dans les champs ne s’en retourne pas pour prendre son 
vêtement. Quel malheur pour les femmes enceintes en ces jours! Priez pour que votre fuite ne soit 
pas en hiver ou le jour du sabbat: car il y aura une grande détresse comme il n’y en a pas eu 
depuis le début du monde jusqu’à maintenant. Si ces jours n’étaient écourtés, personne ne 
survivrait . Et cependant ces jours seront écourtés à cause des élus de Dieu.(5) 

Car le jour viendra où tes ennemis creuseront une tranchée autour de tes murs et te cerneront 
de toutes parts. Ils t’écraseront, toi et tes enfants, et  ne laisseront pas pierre sur pierre. Toute cette 
misère parce que tu n’as pas voulu reconnaître quand Dieu lui-même t’a visitée.(6) 

Voyez-vous ces magnifiques murs du temple? En vérité je vous le dis: il n’en restera pas 
pierre sur pierre! Jérusalem sera foulée aux pieds par les gentils jusqu’à ce que leur temps soit  
accompli.(7) 



Quand vous entendrez des rumeurs de guerre et le tumulte de la destruction, ne vous effrayez 
pas: car ces choses doivent arriver premièrement, mais ce n’est pas encore la fin. Une nation se 
lèvera contre une autre nation, un royaume contre un autre royaume. Des visions terrifiantes et de 
grands signes apparaîtront dans le ciel. Il y aura des signes dans le Soleil, dans la Lune et dans les 
étoiles. Il y aura une grande détresse sur terre parmi les nations et une grande interrogation, un 
rugissement comme celui des puissantes vagues de la mer. Il y aura de plus en plus de famines, de 
plaies et de tremblements de terre. Tous ceci sera le commencement des douleurs. Et comme le 
péché abondera l’amour de beaucoup se refroidira.(8) 

Vous serez trahis et condamnés à mort et haïs par toutes les nations à cause de mon nom. 
Mais restez vigilants et priez sans cesse afin d’être trouvés dignes d’échapper à ces choses qui 
doivent arriver et de vous tenir debout devant le Messie, le Fils de l’homme.(9) 

Retenez l’enseignement du figuier. Quand ses branches sont pleines de sève et font de 
nouvelles feuilles, vous savez que l’été est proche. Personne ne sait  au juste le jour ou l’heure 
précise du retour du Messie, pas même les anges dans les cieux, mais seulement mon Père. Mais 
quand vous verrez ces choses se produire, vous saurez que le jour est proche.(10) 



Le retour 

Veillez donc, car vous ne savez pas à quelle heure le Seigneur viendra. (1) 

Prenez garde que personne ne vous trompe; car, dans les derniers temps, beaucoup viendront 
en mon nom, disant: «Je suis le Christ», et ils en tromperont beaucoup. Des faux prophètes se 
lèveront; et eux aussi inciteront beaucoup à croire à leurs mensonges.(2) 

Ne les croyez pas quand ils vous diront: «Le Christ est ici, ou il est là.» Car il va se lever 
beaucoup de faux Christ et  de faux prophètes opérant d’étranges signes et prodiges. Même les 
justes seront séduits. 

S’ils disent: « Voici, il est dans le désert», ne vous y précipitez pas pour m’y chercher; ou 
s’ils disent: «Il est dans un lieu secret que je suis seul à connaître», ne les croyez pas. Car, comme 
l’éclair traverse le ciel, illuminant l’azur d’Est en Ouest, ainsi en sera-t-il de la venue du Fils de 
l’homme.(3) 

Dans les derniers temps le signe du Fils de l’homme apparaîtra dans les cieux, faisant 
trembler les nations de la terre; car ils verront le Messie, le Fils de l’homme, venant avec 
puissance et une grande gloire; et ils verront le Fils de l’homme siégeant à la droite du Dieu 
vivant, revenant sur les nuées des cieux. Il enverra ses anges au son de la trompette et ils 
rassembleront ses élus des quatre vents, des extrémités des cieux et de la terre et récompenseront 
chacun selon ses œuvres.(4) 

Comme aux jours de Noé, ainsi en sera-t-il à l’avènement du Fils de l’homme. Dans les jours 
qui précédèrent le déluge, les hommes mangeaient, buvaient, se mariaient et mariaient leurs 
enfants, faisaient la fête dans l’insouciance jusqu’au jour où Noé entra dans l’arche. Ils ne se 
doutaient de rien jusqu’à ce que le déluge vienne.(5) 

Il en fut de même aux jours de Loth. Ils mangeaient et buvaient, achetaient et vendaient, 
plantaient et construisaient. Mais le jour vint où, quand Loth quitta Sodome, il tomba du ciel une 
pluie de feu et de soufre fondu qui les détruisit  tous. Ainsi en sera-t-il le jour où le Fils de 
l’homme sera révélé.(6) 

Que votre cœur ne soit  pas dominé par la poursuite des plaisirs terrestres, les distractions ou 
les anxiétés de la vie. Que je vous retrouve debout, à mon retour; car, comme se déclenche un 
piège, il surviendra pour tous les habitants de la terre.(7) 

Deux travailleront dans un champ. L’un sera pris et l’autre laissé. Deux femmes moudront du 
grain au moulin. L’une sera prise et l’autre laissée. Veillez donc car vous ne savez à quelle heure 
votre Seigneur reviendra. Mais sachez bien ceci; si ceux qui sont dans la maison savaient à quelle 
heure le voleur se propose d’entrer par effraction, ils seraient restés debout, auraient attendu et 
n’auraient pas laissé dévaliser leur maison. 

Je peux vous assurer ceci: beaucoup de prophètes et de rois ont désiré voir les choses que 
vous voyez maintenant mais n’ont pas eu la chance de les voir, et  d’entendre les choses que vous 
entendez maintenant mais n’ont pas eu la chance de les entendre, alors que vous avez vu se 



réaliser toutes ces prophéties. 
Préparez vos cœurs; car, à l’heure où vous vous y attendrez le moins, le Fils de l’homme 

viendra.(8) 

Écoutez l’histoire des dix demoiselles d’honneur qui prirent leurs lampes et sortirent à la 
rencontre de l’époux pour éclairer la route à son arrivée. Il y en avait  cinq qui étaient sages et cinq 
qui étaient folles. Ces dernières prirent leurs lampes mais pas d’huile en réserve; alors que les 
sages prirent avec elles de l’huile en réserve pour leurs lampes. Comme l’époux tardait  à venir, 
fatiguées, elles s’endormirent. 

Puis, à minuit, il y eut un cri: «Voici l’époux! Il est temps d’aller à sa rencontre.» 
En hâte les jeunes filles se levèrent et préparèrent leurs lampes. Alors les folles dirent aux 

sages: «Donnez-nous un peu de votre huile car nos lampes n’en ont plus. 
– Nous ne pouvons pas, répondirent les sages, car il n’y en aurait  pas assez pour nous toutes. 

Allez donc en vitesse réveiller des vendeurs pour en acheter pour vous-mêmes.» 

Mais, pendant qu’elles étaient parties chercher de l’huile, l’époux arriva; et celles qui étaient 
prêtes allèrent avec lui pour la cérémonie, et l’on ferma la porte. 

Pas mal de temps plus tard les autres demoiselles d’honneur revinrent et se mirent à appeler: 
«Seigneur, Seigneur, fais-nous entrer. 

Mais il répondit: 
– Vraiment je vous dis: je ne sais pas qui vous êtes.»(9) 

Bénis sont les serviteurs que le Seigneur, quand il reviendra, trouvera prêts, attendant son 
arrivée, même s’il doit  venir au milieu de la nuit  ou à l’aube. Vraiment je vous dis qu’il mettra 
son habit de fête et les invitera à s’asseoir à table avec lui, tandis qu’il se lèvera lui-même pour les 
servir comme des invités de marque. (10) 

Soyez donc vigilants ; car vous ne savez le jour ou l’heure où le Fils de l’homme reviendra. 
Et soyez constamment prêts, vos lampes bien allumées; comme ces serviteurs qui attendent à la 
porte, guettant le moment où le Seigneur frappera à la porte, et  que celui-ci trouvera prêts et 
prévenants, à son retour. (11) 

Les cieux et la terre passeront plus aisément que ne tombera le moindre fragment de ces 
paroles. (12) 



Sixième partie 

LES DERNIERS JOURS DE CHRIST  
SUR TERRE 

 





La trahison 

Tout ce qui a été écrit par les prophètes au sujet du Messie s’accomplira, car il sera livré à la 
garde des païens, on se moquera de lui, on le maltraitera, on crachera sur lui. On le battra et 
le mettra à mort; mais le troisième jour il ressuscitera. (1) 

Je dois bientôt quitter cette terre. Pour l’instant vous ne pourrez vous joindre à moi là où je 
vais. Mangeons la Pâque ensemble pour la dernière fois avant que ne vienne le moment où je dois 
souffrir ; car je vous dis en vérité: je ne mangerai plus la Pâque jusqu’à ce que tout ce qu’elle 
signifie soit  accompli dans le royaume de Dieu; je ne boirai plus non plus du fruit  de la vigne 
jusqu’à ce que vienne le royaume de Dieu. 

Ce pain représente mon corps qui est donné pour vous. Mangez-le en mémoire de moi. Ce vin 
représente la nouvelle alliance de salut de Dieu, scellée par mon sang, qui est versé pour vous. (2) 

Je dois donner ma vie, comme cela a été annoncé par les prophètes. Quel chagrin vient sur 
celui qui a trahi le Fils de l’homme. Il aurait  mieux valu qu’il ne naisse pas. Je ne dis pas ceci de 
vous tous, car je connais bien ceux que j’ai choisis; mais il a été écrit: «Celui qui partage mon 
pain me trahira.» Je vous dis ceci maintenant, avant que cela ne se produise, pour qu’après, vous 
croyiez en moi.(3) 

Vous vantez-vous de ce que vous êtes prêts à donner votre vie pour moi? C’est triste, mais 
vous m’abandonnerez tous la nuit  où je serai trahi, comme l’ont écrit  les prophètes: «Je frapperai 
le berger et les brebis seront dispersées.»(4) 

Ô Père, entends ma prière! Si c’était  possible, que cette épreuve s’éloigne de moi! Néanmoins 
que ta volonté soit  faite et non la mienne.(5) 

Écoutez, l’heure est venue où le Fils de l’homme va être livré aux mains des pécheurs. Prenez 
garde, ceux qui vivent par l’épée périront par l’épée.(6) 

Mais comment se fait-il que tu trahisses le Fils de l’homme par un baiser, m’arrêtant comme 
si j’étais un voleur, avec des épées et des bâtons? J’étais parmi vous tous les jours dans le temple, 
et tu n’as jamais mis la main sur moi. Mais c’est ton heure et le pouvoir des ténèbres est à 
l’œuvre.(7) 

Ne réalisez-vous pas que je pourrais prier mon Père et il enverrait  douze légions d’anges pour 
me défendre? Mais comment alors les Écritures s’accompliraient-elles, prédisant que ça doit se 
passer de cette façon? Maintenant le Fils de l’homme va être glorifié, et  Dieu sera magnifié en 
lui.(8) 



Le procès et la croix 

Tu n’aurais sur moi aucun pouvoir, s’il ne t’avait été donné d’en haut. (1) 

Pourquoi me mettez-vous à l’épreuve en me posant ces questions? Interrogez ceux qui m’ont 
écouté. Ils savent pertinemment ce que j’ai dit . Je n’ai pas communiqué mon message en secret, 
mais j’ai parlé ouvertement pour que le monde m’entende. J’ai enseigné publiquement dans les 
lieux de culte et sur le parvis du temple où ceux qui me suivaient se rassemblaient. 

Si ce que j’ai dit  viole les lois en quoi que ce soit , prouvez-le. Mais si j’ai dit  la vérité, alors 
pourquoi me frappez-vous?(2) 

Mon royaume n’est pas de ce monde. Si mon royaume était  de ce monde, ceux qui me suivent 
auraient pris les armes pour le défendre, afin que je ne sois pas livré entre vos mains. Mais mon 
royaume n’est pas terrestre. 

Cependant vous ne vous trompez pas en m’accusant d’être roi. J’étais né pour cela et c’est 
dans ce but que je suis venu dans ce monde: pour être un témoin de la vérité. Tous ceux qui 
aiment la vérité acceptent mon message.(3) 

Maintenant le prince de ce monde va être renversé; et quand je serai élevé de terre j’attirerai 
tous les hommes à moi.(4) 

Ceci est la raison principale pour laquelle le Père m’aime; car je donne ma vie pour pouvoir la 
reprendre. Personne ne me la prend; mais je la donne de plein gré. J’en ai le pouvoir et j’ai le 
pouvoir de la reprendre. Le Père m’a donné ce pouvoir et ce droit . (5) 

Père, pardonne-leur car ils ne savent pas ce qu’ils font. 
Éli, Éli, lama sabachthani!* 

*Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné?



Après la résurrection 

Ô hommes sans intelligence et lents à croire tout ce qu’ont dit les prophètes! Le Christ ne 
devait-il pas souffrir toutes ces choses et puis entrer dans sa gloire! Ne soyez pas sans foi; 
croyez.(1) 

C’est ce que je vous disais quand j’étais parmi vous, que tout ce qui a été écrit  dans la loi de 
Moïse par les prophètes et les psalmistes à mon sujet doit  s’accomplir: à savoir que Christ doit 
souffrir et  ressusciter des morts le troisième jour; et que la repentance et le pardon des péchés 
soient prêchés en son nom parmi les nations, en commençant par Jérusalem.(2) 

Je sais d’où je viens et où je vais. Vous ne pouvez pas dire d’où je viens ni où je vais. Vous 
êtes le sel de la terre. Je suis d’en haut. Vous êtes de ce monde. Je ne suis pas de ce monde. (3) 

Personne n’est monté au ciel si ce n’est celui qui est descendu du ciel, le fils de Dieu qui est 
dans les cieux. Allez dire à mes frères que je monte vers mon Père et votre Père, vers mon Dieu et 
votre Dieu. (4) 

Pourquoi êtes-vous troublés et permettez-vous au doute de vous atteindre? Soyez en paix. 
Voyez mes mains et mes pieds. Touchez-moi et témoignez de ma résurrection; car un esprit n’a ni 
chair ni os comme vous voyez que j’en ai. Parce que vous m’avez vu, vous croyez. Ceux qui, ne 
m’ayant pas vu, auront cru seront d’autant plus bénis.(5) 

Dans peu de temps le monde ne me verra plus; mais ma présence demeurera avec vous; et, 
parce que je vis vous vivrez aussi. (6) 



Toujours 

Comme mon Père m’a envoyé, moi aussi je vous envoie.(1) 

Allez donc et enseignez toutes les nations, les baptisant au nom du Père et du Fils et du Saint-
Esprit . Allez dans le monde et proclamez cette bonne nouvelle à tous les peuples. Ceux qui 
croiront et seront baptisés seront sauvés, mais ceux qui ne croiront pas seront perdus.(2) 

Attendez la réalisation de la promesse du Père, que vous avez entendue de moi; car Jean-
Baptiste baptisait  ses disciples dans l’eau; mais vous serez baptisés du Saint-Esprit .(3) 

Vous recevrez une nouvelle puissance quand le Saint-Esprit  sera venu sur vous; et vous serez 
mes témoins, ici à Jérusalem, en Judée et en Samarie et jusqu’aux extrémités du monde. Recevez 
le Saint-Esprit .(4) 

Enseignez à tout le monde ce que je vous ai enseigné; et souvenez-vous… Je serai avec vous 
toujours, jusqu’à la fin du monde.(5) 
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